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__Mistre Aberhart, 
du tomité de Beaver River. 


Montréal le 17 févricr 1908. 11 vint 


parents d'une fille âgée de 


. fluctuations sur le ‘marché donnent 


truit spéc ialemeñt 


4 gnirtung. M Mai 4 


HMONTON : — M, Lacien May- 
nard, Mie présent de la Chambre 
provinciale, a été nommé ministre 
sans portefeuille par le premier mi- 


rar ‘du Cercle Bellarmin de l'A. C, 
C 
Crédit-socialiste convaincu . 

Le premier contnet du nouveau 
ininistre avec les idées de Crédit so- 
cial eut lieu au mois de février 1935 
lorique, à titre de secrétaire -de la 
commission scolaire de Saint-Paul, 
il assista à la convention des com- 
missaires d'écoles. de :la province. 


Le nouveau ministre est député 


M. Ma n'a que sept mois de 
plus_ que l'hoit: E.-C.. Manning, se- 
-crétaire Er et ministre du 


travail et de l'industrie, lequel est | Tous les délégués du sud de la-pro- 
teune ministre du Ca-| vince ne parlaient que de Crédit 
bi t de l'Empire anglais. | social. 


M. Maynard étudia ce sys- 
tème et s'en fit :ün apôtre convain- 
cu. Hi rencontra M. Aberhart pour 
la première fois le 9 juillet 1935, 
alors qu’il avait J'intention de se 
présenter comme député dans: le 
comté de Beaver River, M. Maynard, 
après une lutte bien chaude, rem- 
porta. la victoire. 


L'honorable ‘M. Maynard parle 


is le mois de juillet 1932, il 
exerte sa profession d'avocat à St- 
+ Paul où il ouvrit une étude après la 
mort de M, 3:-F, Buckley, ancien dé- 
. puté fédéral. 

Né à Montréal 
-— Le nouvéaü ministre est: né à 


dans l'Ouest à Cluny, une année pes 
tard, avec ses parents. Son pére, M 


er Pr vit encore! Comme il y a plusieurs familles uk- 
M. Ma Ait toutes ses études | T*7iC0neS dans son comté, il_ét 


actuellement leur langue. 


Tradition renoûi 

Depuis plus de 
Canadiens fra 
sans représentañ 


l'Alberta. En” 
sard avait f t partie pendant quiel- 

dù cäbinet Rutherford: 
ns plus tard, M. Wilfrid Ga- 
avait été nommé ministre des 
unicipalités dans le cabinet Sifton; 
puis ce fut M, Jean Côté qui repré- 
.| senta ses compatriotes dans le net: 
| ministère. 


 tlans-FAlberta:-H-reeut son instruc: 
‘ tion chiésiqué au Collège des Jésui- 
tes d'Edmonton et obtint son diplô- 
me de bachelier ès-aurts de l’'Univer- 
sité Laval de Québec. Ses études lé- 
gales faites à l'Université d’Alberta 
- Jui obtinrent son titre de bachelier 
en droit, . 

Au mois de décembre 1932, M. 
Maynard . épousait Mlle Dorothy 
Murray, fille de M. A.-F. Mure 
d'Edmonton. Ils sont PME p 


LA CRISE DU FRANC 


Hoi chefs des partis partis politiques 8 politiques s'unissent pour écarter 


un désastre financier — Pas de francs pour les |. 


transactions à terme. 


PARIS — Les chefs de partis 
français ont uni leurs forces en vue 
-de calmer les esprits devant la pos- 
sibilité d'un désastre financier. PUn 
exode d'or à l'étranger et de fortes 


L'exode de l'or 

L'exode de‘ l'or tortinue. Le 
“Deutchsland” est parti pour New- 
York avec 168 caisses d'or évaluées 
à 141,000,000 de francs. On évalue, 
dans les milieux financiers, à 660, 
000,000 de francs les retraits des 
banques d'épargne dépuis le ler jan- 
- vier. $ 

Le Front populaire s'inquiète de 


un fondement aux alarmes du pu- 
blic et l'on ‘craint que les dissen- 
sions politiques ne réduisent la 
confiance populaire à néant et ne 


déterminent - une dévaluation du plus en plus de cet état de choses 
franc. qu'il aftribue à l'influence de cer- 

Les transabtions à la Bourse ont! tains intérèts qui voudraient discré- 
semé le désordre parmi les -valcurs, | diter le Front: 


haussant celles-ci et abaissant celles- 
là. Les primes du change étranger! route vente à terme sur’le chan- 
ont été augmentées. ge étranger est prohibée. A la dé- 
Une expulsion . | mande de la Banque de France, les 
Agissat en sa quajité de minis-| institutions bancaires refuseni 
tre de l'intérieur, M. Sarraut a don-} maintengnt de fournir des francs 
né ordre: d'expulser de France Sa-| pour ces transactions à terme et ne 
muel Sitberfeld, agent parisien d'u-!les prêtent que pour des opérations 
ne compagniu de métaux précieux.! commerciales légitimes. 
Silberfeld, un Polonais, est aussi Les courtiers “aussi ont été priés 
président de la compagnie Silber-| de cesser la spéculation à terme, 
feld, dont les bureaux avoisinent | Bien que cela ne soit en réalité 
ceux de Ta compagnie des métaux. | qu'un simple incident financier, on 
“Par.cet exemple, dit M. Sarraut, | lui attache beaucoup d'importance 
le gouvernement veut montrer qu'il! à cause de la situation précaire du 
est prêt à adopter toutes les mesu-!| franc. On parle de mesures: encore 
res nécessaires pour ,défendre la!plus sévères à venir, et même d’un 
monnaie et pour améliorer les mar- embargo sur l'or, ce qui équivau- 
chés financie rs. : drait à un abandon de l'étalon-or. 


Le “’Nascopie’ fera v une 
croisière dans l’Ex- 
rime Hord | 


Mesures sévères 


| Winnipeg acelame deux 
pilotes de l'Antarctique 


La villé de Winnipeg a fait une 
|réceptién triomphale, samedi. à 
On annonce que, cette ännée. en- | deux de ses ur Herbert Hol: 
core, le Nascopie, navire de la Com- ] lick-Kenyon et . H, Lurburner, 
pagnie, de la Baie d'Hudson cons:{ qui ont Lane conune. pilotes à 
pour les mers l'envolée historique de-Lincoln Ells- 
ter-une-créisière-dunst- Worth "au-dessus lu coitineal dé 
l'Extrème Nord. 1i partira de Mont- l'Antarctique. Tout le long du par- 
réal” le 14 juillet pour ‘arriver à | cours de la procession, la foule a 
Churchill vers le 43 août. Les voya- | acclamé chaleureusement les avia- 
geurs qui désireront- revenir Par! teurs, pendant que onze aéroplanes 
terre feront le raeéordemént avec manoeuvraient au-dessus de Winni- 
le train du Canadien. National et | peg. A l'hôtel de ville ils ont été re-. 
ceux qui ont faire le Voyage | çus par le maire suppléant; au pa- 
de retour Pourront emprunter la |lais législatif par h lieutenant-gou- 
mème roële pour rejoindre le na-| verñieur et l'hon: 4. McDiarmid, 
vire deft le départ de Churchill est | remplaçant le premier ministre ab- 
fixé au 17 août. sent. Le soir, les aviätenrs et leurs 
/'Au cours de cette éroslilère le! femmes ont été les hôtes de la Li- 
Z'Naseopie fera escale à Hébron,-sur | &ue d'Aviation du Manitoba à un 
la côte du Labrador, Port Büurwell, | banquet à l'hôtel Royal Alexan- 
Lake Harbour, Stupart's Bay, Sug-| dra. AS 
luk West, Cupe Smith, Pôürt Har- 
rison, Chesterfield Tnlet, Southamp- |! BREMEN, Allemagne — Ginq per: 
Pa Island, Cape Har-} sonnes ont été condamnées à la 
Harbour; Tukil, prison pour avoir écouté des émis- 
RE Inlet, Clyde River et Pan- ! sions du Soviet venant d’une station 
de Moscou. + ve 


a ———— 


*|très bien le français et l'anglais 


Abeérliart, prêchant dimanehe à son 


QUEBEC — Son Eminence Île 
cardinal-archevêque quittera Qué- 
bee, le 21 imai, un 
mois dans l'Ouest. Le : non 


l'Alberta, et de la Colombie B an- 


nique. 
En partant de Québec, 4e 21 
Son Eminence se pe à | à 
où elle’ prendra es et 

mai, aux = dé 25ème anniver- 
saire de la f atio des Retraites 
fermées rchidioeèse d’Ot- 
1e ä la RE au cours 


£ Svelbourÿ, Sask., 
#fi Régina et Edmonton. 

Elle s'arrêtera à St-Albèrt où dé 
présidera en juin le sacre de S. E. 
Mgr Coudert, O.M:I. - 


et vishiera 


Saint-Bopiface, le cardinal se ren- 
dra à Vancouver où il présidera les 
fêtes du congrès eucharistique dio- 
césain. 

Mgr l’Archevêque sera de: retour 
pour le 20 juin, date à laquelle il 
présidera la cérémonie des ordina- 
tions générales à la Basilique. 


CALGARY — Le premier ministre 


Institut biblique, à déclaré qu’il ne 
désirait rester au pouvoir que pen- 
dant un terme d'office et quitter 
ensuite la vie publique pour retour- 
ner à son école. 


OTTAWA — La gendarmerie ro- 
yale a reçu l'ordre d'exercer une 
étroite surveillance dans les cours" 
des compagnies-de chemins de fer 
et d'appréhender lés resquilleurs 
qui y séjournent dans l'attente des 
trains de marchandises . dans les- 
quels ils espèrent pouvoir se glis- 
ser. 


% 

OTTAWA — Le bureau de l'immi- 
gration annonce qué pendant l'an- 
née fiscale qui s’est terminée le.31 
mars, le Canada a, reçu 11,103 immi- 
grants, chiffre qui constitue une di- 
minution de 8.5 pour 100 relative- 
ment à l’année précédente, 


QUEBEC — M. le juge Isidore- 
Noël Belleau, autrefois de La Cour 
Supérieure, est décédé à Lévis à l'à- 
ge de 88 ans. 


MONTREAL — Me Henri Gérin- 
Lajoie, C.R,, ancien bâtonnier-géné- 
rai de la providce de Québec, an- 
{cien président de la Banque Pro- 
vinciale di Canada, l'un des mem- 
bres les plus éminents du Barreau 
de Montréal, est décédé à raes de 
78 ans. 

! WASHINGTON — sis secrétaire 
d'Etat des Etats-Unis . M. Cordell 
Hull, et l'ambassadeur de France à 
Washington, M. André de Laboula- 


ve, ont signé un accord commercial | 


au nom de leurs pays respectifs. 


NEW-YORK — Le ténor canadien 
Nicolas Massue, qui s’est illustré à 
la Scala de Milan, vient d'être en- 
gagé par le Métropblitan Opera de 
New-York. 11 débutera le samedi 16 
mai, dans Rigoletto de Verdi. 


TOULON, France | _— Le eontre- 
adieal Pierre-Hippolyte Bellanger, 
deyeg. des .amiraux (rançais, est. 
mort #1 l'âge de 98 ans. 


ROME— Le rôi Victor-Emmanwel 
a conféré au premier ministre Mus- 
solini l'insigne de chevalier de l'Or- 
dre militaire de Savoie, à l'occasion 
de l'occupation Pages, , Per 
les Italiens. 


ROME — Lé maréchal Badoglio 
vient de mettre sous son autorité 
toute la partie du chemin de fer Ad- 
dis-Abéba-Djibouti qui est en terri- 
toire éthiopien. 


PARIS …— Le prennent de la 
France donne ntèndre qué la 
propriété sur le chemin de fer Ad- 
‘dis-Abéba n'est transférable qu'au 
moyen d'une convention librement 
négociée entre la firme, qui est 
Lirmnçelse, Ass Italiens. ‘ 


Après un séjour à Winnipeg et à 


les mêmes assureurs 


.nom ont prédit que le moñument de 


Rep pe pr 


Afin d'éviter toute erreur pos- 
sible dans la publication 

sultats, tous prions nos i 
trices.de hièn * 
préparation, 

feuillets portant lé nom de.la pa- 
roisse et de l'évole, .le nom de 
l'élève et son fradé. Surtout, — 
ceci pour les élèves des grades 
inférieurs, — que l’on écrive lisi- 
blement. ____ 

LE SECRETAIRE 


OTTAWA Le ministre du Trans- 
port, M. Howe, a Annoncé que les as- 
sureurs anglais réduisent de nou- 
veau leurs tarifs: d'assurances mari- 
times sur les cales qui fréquentent 
les détroits d'Hudson et sè rendéont 
au grand port de la baie du 
nom, le port de Churchill. De plus! 
viennent de! 

ider de prolonger la saison par 

les deux bouts. La saison gr et 
gation s’étendrà année du 

de De. Eu PAnEe eue! 
past commencé Je 10 août pour se 
terminer le 7 octobre. 
_ Quand à la diminution dans les 
tarifs, elle est de 25 pour cent. 

a 


Le cinquantenairé de la 
statue de la Liberté 


NEW-YORK — On a ‘célébré à 
New-York le çcinquantenaire de l’en- 
treprise de l'érection de la statue 
de la Liberté dans la baie. En mai 
1886, des ingénieurs de grand re- 


152 pieds: de hauteur serait renver- 
sé par le premier coup de vent. La 
statue a résisté à toutes les tempé- 
tes péndant cinq décades. Edifiée 
d’abord à Paris, sous la direction du 
sculpteur Bartholdi, elle a été ex-) 
pédiée à New-York dans 214 cais- 
ses énormes à perd d'un navire 
français. 


COLE EE ESP 


: 


PARIS Léon Élum, chef du par- 
ti socialiste, a déclaré dimanche soir 
qu'il accepterait la présidence du 
“cofseil et dirigerait 1e front Popu- 
litre de, gauche qui doit gouverner 
la France après le 1er juin: 

Cette déclaration n été faite sle- 
vant le conseil nätional du parti so: 
cialiste qui venait d'approuver ie 
motion demandant à tous let grou- 
pes d’ouvriers,-de prolétaires et de 
partis de gauche, de soutemir ie nou- 
veau régime. 

Blum a subordonné: la question de 


Ja dévaluation du franc aux “diffi- 


cultés plus grives du chômage et de 
la misère”, Les socialistes, a-t-il dit, 
sont “toujours hostiles à la dévalua- 
tion", mais le bien-être social de la 
nation passe avant ces difficultés 


-| financières. 11 a mis la spéculation. 


sur le’franc sur le compte de la dis- 
corde intéricure du pays. 

“Les problèmes financiers sont 
importants, à dit te-chef socialiste; 
mais tout de même, ils sont moins 
graves. que le chômage, Ja misère, 


pas la vice du neubie ? 


L'Angleterre refuse  d’ad- 
‘mettre 11 souvenaineté 
italienne en Ethiopie 


“GENEVE: = 


Le Conseil de la Li. 


gue des Nations s'est réumt: tundi. 
Le baron Aloisi, délégué italien, a 


quitté brusquement la salle pour 
protester _contre la présence du dé- 
légué éthionien. 
Dernière heure 

Le baron Aloisi a reçu l’ordre de 
Rome de quitter Genève. 

Lé Conseil de la Ligue a décidé 
de maintenir les sanctions. 


Le remariage d des divorcés 


OTTAWA — Le Sénat a Tan le 
bilt de M. Hughes, libéral de l'Ile 
du Prinée-Edouard, à l'effet d'inter- 
dire le remariage aux complices 
d'un divorce. Le-refet de la mesure 
a été prononcé en fait lorsque, sur 
la motion de M. Lendrum McMeans, 
conservateur de Winnipeg, elle fut 


‘renvoyée à six mois. Cet amende- 


ment fut proposé 


sur la deuxième 
lecture du bill. 5 


L'ÉGLISE DE FRANCE RESTE EN 


DEHORS ET AU-DESSUS DES PARTIS 


Une déclaration du cardinal 


Verdier, archevêque de Pa 


ris, à propos de la campagne électorale. 


PARIS -— “L'Eglise de France est 
restée en dehors et au-dessus des 
partis.” Telle est la déclaration que 
Mgr Verdier, cardinal et archevêque 
de Paris, voulut bien faire au re- 
présentant de l'agence Havas. entre 
les deux tours des élections législa- 
tives. 

Six semaines exactement avant le 
scrutin, les cardinaux et archevèé- 
ques de France avaient publié des 
mandements précis, invitant le cler- 
gé à observér\la neutralité la plus 
absolue au cours de la campagne 
électorale et à s'abstenir scrupuleu- 
sement de participer aux réunions 
publiques. Dans l’ensemble, il sem- 
ble que ces ordres furent rigoüreu- 
sement observés. On signale seule- 
ment deux..incidents. dans toute _ 
France: d’une part, la Ligue de la 
Jeune République, groupant les ca- 
tholiques du Front populaire, $e 
plaignit dans l'Anjou que quelques 
curés âient paru prendre parti podf 
les candidats de la droite; d'autre 
part,, dans la région parisienne, les 
partis de droite se. plaignirent au 
contraire que quelques curés aient 
entretenu :sous divers prétextes, no-, 
tamment pour raisons -de. charité, 
des relations trop étroites afee cer- 
lains candidats communiftes ou s0- 
cialistes, en même temps avec des 
maires des villes de la banlieue. 

Sur les incidents, le car- 
dinal Verdier estime n'avoir de 


bg uen rs pour exprimer son avis: 
sur le$- plaintes relatives à la 


ét 


se de France n'a-pas cessé de rap- 
peler le doctrine inorale qui régit 
la vie humaine - en tout temps et 
pour tous les actes et donc en pério- 
de électoräle aussi. Mais dans les 


faits elle est restée en dehors de ce 


qu'on peut appeler la mêlée élec- 
torale. Quant au communisme, com- 
me Sa, doctrine est matérialiste et 
que ‘son athéisme est bien évident, 
l'Eglise n'a jamais fait cause com- 


mune avec lui. Ce qui:a pu faire il-|@ 


lusion c'est que plusieurs maires 
communistes ont organisé des co- 
mités pour lutter contre le chômage 
et ont appelé MM. les curés à y sié- 
ger. Cctte union momentanée pour 
une oeuvre de charité 
pas — "est-il besoin de-le dire—une 


adhésion _aux_doetrines communis- 


tes. Une collaboration pour un but 
spécial n'est pas, encore une fois, 
l'adhésion. 

De plus, aucun groupement ca: 
tholique, à notre conffésänce, n'a 
collaboré avec les communistes, Il 
se peut que ça et là les catholiques 
aient pris part à.des réunions com- 
munistes: Mais.ce cas est très rare, 
et d'ailleurs, cette présence n'impli- 
que nullement l'adhésion. 

Enfin, si un petit groupement de 
catholiques a cru devoir s'unir non 
pas au communisme, mais au Front 
Populaire, c'est soùûs sa seule res- 
ponsabilité et dans un but exchasi- 
vement politique, L'Eglise n'y est 
pour rien, En définitive, l'Eglise de 
Frapce est restée, selon les con- 
seils du cardinal-archevéque de Pa- 
pr en dehors et -au-dessus des par: 


PRE | 
à 


n'implique | 


ADDIS-ABEBA -— Le drapeau ita- 
lien flotte sur-le palais qu'occupait 
lé négus Haïlé Salassié. Peu après 
leur arrivée, les troupes italiennes 
ont rétabli l’ordre dens cette-eapi- 
tale où le brigandage sévissait de- 
puis Île départ du négus. Lés indi- 
#ènes,,,comme les étrangers  assié- 
gés, ont. fort’hien accueilli les vain- |: 
queurs. Le haut commandant italien 
a pris des mesures pour assurer une 
rigoureuse répression de tout -trou- 
ble, mais il a en même temps or- 
donné d'user de générosité envers 
les indigènes paisibles. 

Aux Communes anglaises 

LONDRES -— La défaite de l'E- 
thiopie-a donné lieu, aux Commu- 
nes, à ‘un débat au début duquel le 
ministre des * 
Eden à déclaré que la Grande-Bre- 
tagne conférera avec les dominions. 
sur la question d’une réforme de la |. 
Société des nations, :M, Eden n’a 
toutefois pas indiqué le programme 
qu'il suivra comme ut de Lon- 


I1 fait la traversée en 61 heures et 50 minutes, ba 
par près d’uu jouret demi le record établi par | 


ROME — 
ministre Benito Mussolini 4 annon- 

à ses millions. de sujets que l'E- 

opie a été placée sous “la souve- 
raineté entière et complète de l'Ita- 
lie” et que le roi Vietor-Emmanuel 
a assumé le titre d’ “Empereur d'E- 
— Le niiféchal PIsiro Badge, GOUT me SEE 
la campagne -militaire de cinq mois 
s’est terminée-par ta chute d'Addis- 
Abéba, a été norimé vice-roi du ro- 
yaume conquis. 


medi soir, le premier 


l'Italie, tandis "0 
des travaillistes ont pl 4 


‘Le négus à Haïfa 

HAIFA (Palestine) — L'emipi 
Haïlé Sélassié et sa famille sont 
rivés à ce port vendredi à bord'@t 
croiseur ei rar Enterprise. {. 
négus considère Palestine € 
me son pays ancestral, 
tradition, veut gi descendé 
roi Salomon et A reine de 


À Addis-Abéba 


des autorités Eanniques 

son entrée dans la capitale, 
“quoi, paraît-il, it deviendra-un 
ple particulier à leurs yeux. De 
Ethiopiens persistent 'à dire ae \ 
nédus ira en Europe, après 
installé sa famille, 


; Les sanctions OR. 

GENEVE — On croit que 
sanctions contre litalie serc 
maintenues, en dépit de l'an 
de l'Ethiopie. 

Le gouvernement. français à 
venu à temps le- rate À 
lien qu'il faisait toutes ses À 
‘au sujet ru Das: ra 


affaires étrangères 


“Graf Zeppelin”. 
LAKEHURST, (Station navâle aé- Comme un paquebot s è 
rienne), N.J, — Le dirigeable-alle-| Le dirigeable a accompli la tél | 


mand Hindenburg, d'une. longueur 
de 803 pieds, est arrivé, samedi ma- 
tin, au terme de sa première envo- 
lée commerciale entre l'Europe ét 
les Etats-Unis. Son arrivée marque 
l'inauguration 
régulier par dirigeable entre l'Eu- 
rope et les Etats-Unis 
une date importante dans l’histoire 
du transport aérien, 

Par son envolée de 3,600 milles 
accomplie sans heurt nj incident de 
Friedrichshafen “à 
Hindenburg a abaissé par près d'u- 
ne journée et demi le record établi 
précédemment par le Graf Zeppelin. 


Cette envolée est la première d'u- 
ne série de dix qui sera entreprise 
cet été, ce qui veut dire que d'ici 
uh mois, 
cains Clipper 
service régulier. au-dessus - 
céan Pacifique, il sera possible à 
n'importe qui, 
régulier, de faire le tour du globe 
par voie aérienne eñ quelques jours, 
avec tout le confort possible, 

Le “Hindenburg” à fait le voyage | 
en 61 heures et 50 minutes. I «a 
abaissé le reéeord de 95 heures et, 22 
minutes établi par le “Graf Zeppe- 
par 33 beures et 32 minutes. 


lin” 


versée comme un paquebot commer-, 
cial géant, Son vol -était- sans 26. 
cousse et presque sans bruit, À 
incident ‘n'est survenu, si ce 1 
que les membres de l'équipage et 
passagers ont été témoins d'un spet 
tacle grandiose, ' 

: L'équipe de faction au mât | 
terrissage a travaillé avec une pré: 
cision_telle -que l'on aurait dit* 
ses membres accomplissaient 
besogne de routine, 


Les officiers des douanes, de 
santé, de l'immigration et de 
culture ont reçu le dirigeable 
me ils J'auraient fait d'un 
et ont fait l'inspection des 
gers, du courriér et du fret, 

Unifiutobus se tenait prêt à tr 
porter dés passagers leur ! 
bre d'attente, dans la Dungar, 


CE 
ADDIS-ABEBA:=— Les : 
autorités d'Addis-Abéba Ps ‘ 
de l'ancienne police impériale pe 
rétablir l'ordre dañs la : capitale. : 


Des informateurs qu'it 
croire au courant des tale 
à 500 le nombre de morts € 
par les troubles ‘qui ont suivi 
départ du — v 


f 
LA 


du premier service 


et marque 


Lakehurst; Je 


ge 


Série d'envolées 


quand les avions améri- 
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phrase familière à toutes les 


l'égoïisme et ce n’est pas faire de l'isolement que de vouloir rés- 
ter syr son propte continent et s'occuper de grandir avant- 


d'entreprendre les Travaux d'H 


d'isolement, pour employer uné 
oreilles. Ce n’est pas faire de 


ercule, Le Canada, si jeune soît- 


compté d’un fac- | 


baska, 1 visitait les campéments de 
ses ouablles nomades ct faisait deux 
fois par an le voyage de sa Mission 
à celle de la_Nativité, pour se con- 
fesser, près de 800 kilomètres. 

“L’aéroplane, dit Mgr Bréynat, ne 
convient “nullement aux missionnai- 
res en charge des ‘stations pour la 
visite -des campements qui en dé- 
pendent. Outre que ces campements 
sont äinstables et se déplacent cons- 
tamment, ce qui oblige à les suivre 
ur traces et À ‘profiter de- toutes 
rencontres pour S'assurer dé eur 
emplacement actuel, il faut considé-- 


L.N. du 16 janvier 1936): “II ne sem- 
ble pas que ces temps soient encore 
révolus. Il n’est pas de raison pour 
que nous nous séparions mainte- 
nant du lien confédératif, comme il 
y a bien des raisons de respecter 
loyalement notre allégeance. Mais 
il n'en pr V9 avt age ÿ vrai bo À à 
pacte confédératif, tel que consti- 
tüé, ne répond pas aux nécessités 
inéluctables qui pourront peut-être 
lus tard nécessiter la formation de 
deux ou trois pays canadiens, Qu'on 
le veuille reconnaître où non. il est 


{voir-Le Province, organe dé L'AT 


contre l'autre, elle’ désire 


ge 


l'autre”. En un. mot, J'Union 


pêcher de se dresser l'une contré: _ : 
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au . € me de la paix aui, d’une extrémité ‘à l’autre de la terre, étrein , sd les droits et les inté-| _Je vous ai éeril cette lettré 
de membre de la Société des Nations? -— Assurément le titre de | x àme ques familles isolées, d'autres. grou- | même temps, : Ki RE. CNE PRESS ++ 
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. H . H “doi , inc i Ju e IS A d : 477 
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Société des Nations. Les Etats-Unis, eux, ne désirant nulle con- | Vinst-quatrième L'exécutif de l'A jation | "ent utile pour la visite annuelle | somme toute, des dépenses considé- 2 
quête et se jugeant hors de l'orbe européen, ont tourné le dos| 2 ee SOC TAUON | des stations principales. : Avec les | rables et des accidents graves, com. VE À 
: s: D vs A ar +: [anne compte sur le dévouement de ens habituels de locomotion, ül it l'isolem ïrcé d 4 me <E À 
à l'illustre président Wilson plutôt que de risquer de se lier | —="<- . | le Cäve Diet ré moon, Pine serait, l'isolement forcé de plu f 
par les décisions. de Gentve. L'honneur étant sauf, c’est la si-| La Liberté entre aujourd’hui | tous pour que;le Concours de | faut employer ‘ un temÿs . énorme] sieurs missionnaires dans des en- LES JOURNA TR 
ion de fai i doi id le .- tu ès ps L: RARE Ana udiriènne  an- 1936, comme les. précédents, | pour passer partout et donner aux | droits à peu près inaccëssibles. 4 à 
fuation e fait qui doit guider les peuples de notre continent. dans sa _ving À à a a UE obtienne le succès désiré. missionnaires le réconfort de lal- Et si ces avantages peuvent être ’ D 
Le fait canadien, pas plus que le fait américain, n exige d’aven-| née, Deux années encore € FM L ; présence du. chef. Parfois, on est| étendus aux trois vicariats aposto- .F pre | 
: à RD te-atra-complété- son qtrart-de Ministre CF. = [obligé -de sacrifier- telle ou telle |liques-du-Grand-Nord, si l'avion Dernier écho. du estival" 4 
A Fargument dé'raison s'ajoute subitement pour nous l’ar- | siècle. n en est, sans doute de RENTE ‘| Mission, et cé sont justement celles peut aller ronronner ün peu partout dramatique re Hé : | 
nent, indéfinisseble, grand Ifieu! qui nait de l’impotence | la vie des journaux Co pou de | dans l'Alberta qui en ons le pus besoin au _ Er le Lg nipnse y que de | CAS CU 
e la Société des Nations. Malgré la robustesse de notre foi pri- | la vie des personnes: il arrive : : isir Vé- | laissées de côté, Au moyen de l'a-| joie et que de réconfort il apportera ‘ PS à He. 
itfve, il f hél sep ‘alité minable. âge ot FA années s'écoulent |, Nous salüons avec plaisir l'é-| in on pourrait mêrne faire, en un: aux missionnaires! Nous p'aurons| Le Canada CH, G:)5 5 5 4 4 
mitive, il faut, hélas, apercevoir la réalité. Depuis trois ans, | un âge où les a 2 | lévation' de: M. Luciéit Mav- | P | , certsinés _deusdi 
AU, Le LR poser: de die TE * rapidité presaue dé- e M L se M0is ou deux, deux visites annuel-| plus à déplorer qu’un P. Etienne Ba-| ‘ 11 paraît que es 
le Japon, l'Allemagne, l'Italie, dnt passé outre aux décrets de | avec unc rapiditC presq or érRiy . | F 
G . , œ live , À | rcnh AE | conte na] d, député de Beav er River, les, | zin, par exemple, reste si longtemps Québec ont fait entendre de 4 
Jenéve avec une désinvollure parfaite. Mettez la France ou Fe nn. du métier di-|2U poste de ministre sans por-! De plus, il existe un certain nom-| sans secours dans son Iglulik, avec | mentes protestations ‘parce. | 
FA nglsteere en contradiction grave avec Genève, ctvous verrez ous les gts . Pi rise-a | tefeuille dans le cabinet Aber- | bre de Missions qui risquent de ne | quelques hosties consacrées pour | Ceréte Molièré'de Wi F 
à Genève derechef plier le dos. Les fameuses Sanctions, aux- | ront néanmoins que la crise hart. Tout l'Oucst français se|pas profiter régulièrement des vo-|se communier 


À 


«à d 7 e : CE Notez qu'il faudra fürmer un pi- On ne discute pas avec le poison, “Oeuvres- Cétè 

: . côté américain l’espace est abondant, les ressources à peine | Concours de français de l'As-| Contes et récits tirés de . iote. Ge ça ta ane 4 aftéire on se contente de ne pas le boire. D << € le jeunesse” bros 
entamées; on y pense en termes de commerce libre. Une doc- sociation d'Eduvation. Cette!  L'Iliade et de l'Odyssée que de conduire un aéroplane daris ‘ ue 
{rine politique- américaine, appuyée sur une force suffisante. 


quelles nous avfôns tous cru, deviennent une pure 
Et, nous le demandons, où est l'obligation morale des JAYS sC- 
condai quand les -nations sur lesquelles repose l’axé du 

Vhghde sont, les unes incapables de discipline, les autres inca- 
pables de brider Les prévarieateurs? Les pays-de second plan 
qui, malgré lineonduite ou l'impuissance des grands, continue- 
ront leur adhésion à la S.D.N. sous prétexte de redresser les 
torts-de Y'humanilé feront, c'est navrant à dire mais Cest la 
vérité, figuré de don Quichotte en plusieurs menus volumes. 

*. La + * LE : 


plaisanterie. 


Plus on pénètre le sujet, plus on palpe qu'il n'y a pas lieu. 


fait la vie très dure aux jour- 
aux et qu'ils joignent diffici- 
lérnent Tes’ deux bouts. Mais si 
les recettés diminuent, il n’y.a 
pas: chômage. Bon an-mal an, 
le, journal cest servi aux lec- 
teurs cinquante-déux fois dans 
les douze mois. Vingt-trois an- 
nées de publication  ininter- 
rompué, cela représente” 1,196 
numéros, environ 10,000 pages 


réjouira de voir Fun des noô- 
|tres honoré de cette distinc- 
| tion, d'autant plus qüe depuis 
quelque témps nous m’étions 
représentés dans aucuns des 
cabiricts provinciaux. Depuis 
la mort de l'honorable Albert 
Préfontaine, il y a un an'ei de- 
mi, lé Manitoba ést sans minis- 
[tre de langue française, C’est 


yages annuels d'approvisionnement. 
| Pour parer à tonte eventualité, ‘et 
| particulièrement à celle de l’impos- 
| sibilité probable, on‘les ravitaille 
pour deux ans. Avec l'avion, il se-! 
rait possible: de leur fournit sans 
faute ce qui leur est nécessaire. 
Dans le vicariat apostolique de Mac- 
kenzie, les Missions qui vont être 
fondées au fond de l'océan Glacjal 
arctique et dans les îilés du Grand 


aux grandes fêtes, 
sans messes, sans abri, sans 
ressources autres que ceHes-que lui 
offrirent ses Esquimaux.…. 

Et pus ajoute Mgr Breynat, le 
R. P. Schulte, qui a fait ses premié- 


‘rés armes en Afrique du Sud: com- 


me cinéaste, profitera de tous ces 
voyages poùr filmer la vie des In- 
diens et des Esquimaux et livrer en- 
fin aux scènés européennes un en- 
semble. vivant, réclamé depuis long- 


porté le’ premier des prix 
aux amatèurs de ‘Taniguie * 
par les organisatetrs du 
dramatique” d'Otttwar(t : 
‘Le directeur‘ du Cercle’ 
M. Arthur Boutal, a répondu 
° le press ‘à ces ee 
. Nous n'avons pas à 
PRE le ait 2-2 re li 
| Quand nous débarrassérons-noûs” 
| cette sotte marie d'enfer les 
de nos conf ne sont 


! &n'état dé chosvs que l'on peut Nord se trouvent dans ce cas. Chez! temps par. les amis des Missions. ! de notre nuipe 1 le" notre vil et | 
Pour nous de nous enchainer amx destins de Europe, dont | et 70,000 colonnes. Bref, une dire anormal et auquel remé- Mgr Turquetil, dans le vicariat| Nous avons déjà des tableaux abon- || ge? Nos avons pourtant besoin 
nous connaissons peu des problèmes et dont Ja diplomatie nous | petite bibliothèque. | dicra sans aucun doute ro- | Postolique de la baie d'Hudson, la! dants, filmés en été par le R. P. Du-|| diable: nous hnir et de nous pri 
échappe totalement. Le continent européen, par ses emprises| Deux  piastres par année chain remaniement des pd Ae. | Carence du courrier annuel s'est| chaussois, mais Pavion nous per-| tégef les uses /watres, "# 

à ee: a conur , ir sc: éd: Dé Re. à _| Chain remaniement des porte- | fait sentir, même à Chesterfield, et| mettra de surpreñidte et de fixer les}, Est. iliant Québec” 
séculaires, son vigoureux génie, sa culture supérieure, a long-| pour un jourhal destiné à en feuilles plus spécialement à Jdulik, qui_n’a| détails de la vié hiverdale, bien plus | ae) ps 1e dote pour 4 
de me ee peer tie ee contint dr pe tie M TR dou Se M. Aberhart, en appelant no- | pas encore pu être touché par au-| captivants et bien plus aimés du 

oct on territoriale, privilèges niilitaires, protectorats, er, ‘ 


zones d'influence, préférences commerciales, tout ce réseau de 
l'Europe conquérante ou tentaculaire a fait partie d’un code 
interñational impôsé au reste du monde dejfüis des temps im- 


peu de chose dans un, budget 
familial, en comparaison de ce 
qui se dépense en amusements, 


tre jeune compatriote à siéger 
dans son cabinet renoue une 
tradition interrompue depuis 


cun navire de ravitaillement, malgré 
tes efforts inouïs tentés par te Pie- 
XI, bateau de la Mission. | 


À lequel 


grand public, bien plus aptes aussi 
à donper une idée du imitiet dans 


les missionnaires déploient | 


français reconnue æ la 
| leure' soit celle de noie? 
| oui! certainement, c’est. ufe 


. h > ; É .< + d'esass leur courage et leur zèle, ( 
À : reste »ncle Se une quinzaine d'années: Rien] Notre plan est donc’ d'essayer Bon stimulant qu'une telle dé 
ménrorfaux. Eine innovation s'çt affirmée avec la fondation de | en friandises et en tabac. Ce RE | né saérait mieux mettre en évi- | Cette année. Si tout va bien, le R. —(La Croix) pur ‘des dé c et 
la République Américaine. en 1776 et a de suite imprimé une|sont pas les ressources malé-l l'hnportance croissante | P: Schulte nous amènera son avion |! télligence. On. Fécoin * 
forte déviation à la trajectoire jusqüe là constante de l'histoire. | rielles qui manquent: le plus et le pilotera pendant un au. Peut- 


Dans l'ordre des grandes et permanentes transformations, nous 
assistons depuis un quart de siècle au réveil des races jaunes, 
qui réclament la-suprématie de l'Orient. . .… ‘ 

La boîte-à poudre ‘qu'est l'Europe ne saur 
le sort des centaines de 
autres parties du globe. 


ait plus régler 
millions d'individus qui habitent les 


chez nous poür alimenter, les 
oeuvres nécessaires; c’est une 
fôi'imtetligente et C'mt ca- 
pable d'instaurer dans les es- 
prits la primauté du spirituel. 


du groupe franco-albertain €! 
le‘zèle qu'il apporte à revendi- 
quer sa. place au soleil, Cordia- 
Jes félicitations à nos frères al 
bertains et au nouveau minis- 
tre, l'honorable Lucien May- 


être le  garderons-nous  (Javion, 
bien entendu); mais j'envisage une 
sxtension de notre plan pribnitif: 
nous pourrions le prêter. aux vicai- 
res apostoliques de la baie d'Hudson 
(Mgr Turquetil, O.M.L) et du Kee- 


ÉD — 
On ne discute pas . . . 
On ne discute pas, avec le vent, 


on se contente de fermer sa fenêtre, 


ra è eee 
On né discute pas avec'le féu, on 


Los dd “és : r welin r- Lajeunesse, ‘O.M1),|5€ contente de jeter de l'eau dessus. 
* Europe, Amérique, Les deux continents ont été âtis eur mr rer , ... {auxquels il ponrrait rendre de D fait te, vons | 
!.s ? 95 Boeuf han L'antique Europe: s'est Ésrnrt Je | francais samedi. PR LA F, grands services en vue de la visite| On né discute pas avec la pluie, on | 90U4 fait honte, Nous f 


long-des-âges avec la préoccupation militaire, La jcuhe Amé- 
rique, elle, a été construite sur une cofñception pacifique. Du 


interdit aux nations d'éutre-mer‘loute conquête du sol en Amé- 
rique; et C'est ainsi qué de € côlé-i de l'océan l'on se sent 
‘sauf de tout danger extérieur, : - 
Entièrement à l'inverse, la sécurité des frontieres. des for- 

tunes, des vies, voilà ce qui fait la hantise quotidienne des Eu- 
ropéens, à" la lueur d’une sanglante histoire; de là la dramati- 
que, et légitime, politique des aiances,. destinées, toujours, à 
..Maintentr l'équilibre cuopéen, ; 


“ 


ee hs an bn mnsquermeelhon 


Ceux qui parmi nous veulent à tout prix conjuguer notre 
actfon Ertérisnre avec la politique européenne seront-ils tou- 
jours du même avis’ quand les alliances ou les ententes de Tà- 
fondées sur l'intérêt, se modifieront ? Qui nous assure que 


la France et l'Angleterre marcheront toujours de concert?. M: 


n'est pas: nécessaire” d'être grand eleré pour savoir que les 


Q8-feus parle de l'obligation: 


C'est samedi prochain qu’au- 
ra lieu à travers la province le 


date’ marqüe un grand jour 
dans le monde. des écoliers çt 
du personnel enseignant. On 
en' parle depuis longtèmps, et 
surtout l’on s'y prépare. Mais 
é'est notre population entière 
qui doit s'y intéresser. Notre 
Association d'Education y at- 


taeche—aves--raison—Hbeancoup 


par G. CHANDON 


Un beau volume 13,5 x 19, illus- 
tré de lettrines, de .culs-de-lampe et 


leurs, “broché, Il.- relié: 15. relié 
toile noire bibliothèque : 16.50  * 

L'Iliade et l'Odyssée, ces. chants 
immortets-qui -s0nt he Tom A Toute 


d'importance; * mais cette im-|notre littératute feront, -dès-main- 


portance perdrait une bonne 


partie de son efficacité prati- 
.| que si elle n'était pas. comprise 
et endosséé par chacun de nos 


centrés. 


Pour que ie Concours soit un 


tenant, les délices de nos enfants, 


Ae noïnbreux hors-texte en coux 


En voici, en effet, une habile a- 
daptation qui a su conserver à ‘ces 
chants, leur. poésie, leur caractère, 
leurs traits saillants, tout en suppri-: 
mant ‘les longueurs poétiques qui 


Le ayèc Hector-et son ami Achille, 


Collections “Contes et Légéndes” |! du ravitaillement de plusieurs 


Missions très éloignées. 


nos régions, à cause de l'absence de 
| terrains préparés pour l’atterrissa- 
ge. Le pilote doit connaître parfai- 
tement le ‘pays et savoir juger d’un 
rapide coup d'oeil si la surface ge- 
lée d'un lac, si un terre-pivin appa- 
remment apte à l'atterrissage sont 
en réalité dépourvas de tout acci- 
dent sérieux, 
‘Pañte, té; 7 


_de toute _arête _ cou- 


Le Saint-Père est rés favorable à 
| ces projets, dont il apprécie häute- 
ment l'utilité pour lé gouvernement 
et la marche de nos Missions, Après 
avoir longtemps hésité, je me suis 
décidé à tenter l'essai, quitte à y 
renoncer si les difficultés ét les in- 


se contente d'ouvrir son paraplui 


On ne discute pas avec une comi- 
pagne vicieuse, on se contente de la 
fuir. 


Désimer 


— deux: pays ünt eu dans-le pussé'certaines petites difficultés. # | succès, f y faut l'adhésion et rte enr an al eus Porn ms ge Ps gi aies pr à Ége sine Lies 
fi : y ue eboe de nouveau entre nos deux Rutpes-pairies? A- is, ca vgre ai A. man Les enfants y feront connaissan- dr Us A ct le Peel de Dal tost expressif qu'il est, n'a pas E 


On ne diseute pas avec un mau- 
vais livre, on se contente de le jeter. 


Où né. discute pas avet $on devoir, 


On ne discute pas avec: l'Evangi- 
le, on se contente de le pratiquer. 


Chez nous, lès payéahis travaillent 


rier ‘qu'ils né trAy. 
ment par amour 


l'art, 


Contes d'Hégésippe Mo 
adaptation de G, VALLEREY s 
Un volume 14, 5x 19, se nt 


L ÿ : missiongaires; mais, d’un d é,| cor. oit ci v 
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civilisé de epntribuer à faire res Le le droit dans le monde, | re respirée à la maison, Ils ne| Neptine, Calypso, Minerve; ete et |ÿement : Févangélisation. travailler à se faire mourir, cela les | le! 
Qu'estiée quéde droit? Où est-il? Et, surtout, où réside-t-il | manifesterônt. pas un grand pe me grands ve ed re À! immenses régions polair fait mourir, au: de trailer à 
e de - gl qu'est-ce que le droit de eon- | enthousiasme pour un mouve- “né Dre tp) 2 voen- | à mt atteindre tous lés grou- | se désâmer, cela tes 
êle; sit mr ve 4 PlEurope? Parce qu'on est trep tassé chez | ment qui, dans teur milieu, ne fe dieux et dé décuses, à eu eh + rique Be ed qe. | 
get) volonté envahir d'autres pays par delà les monts | recueillerait qu'indifférence ou! vie uveutireuse desquels se re: w nou HS de joe 
‘les mers et jeter De DO DS UNE moquerie, Par contre, ils tra- ve l'âme héroïque #t subtile des ! et des moyens 
ses nègres qi locbes que? De les nces 5€ gr vulfleront avec ardeur pour PE AU: CHR TS de 
où impon les ef tous apré de {réussir à un examen auquell Librairie Fernand Nathan, 18, rûe 
et de toutes ces philosophies? QueF’est le leurs parents ‘prendront inté- Monsieur-le-Prince, Paris” (6e), état _ 
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, ja cité ‘de Saint-Boniface 
Fi activement d’un projet qui: 


«t de’ seconder 
| Patipurs dans la 


» contre cette, “1% rage: 


; "dé “concéler une pr se cp 

. les cas véritablement  méri- 

5, on ‘éxigerà qué la partie non- 
suive une série d'instruc- 

| Su Je les gl tions religieuses 

j que et la signi- 


Le A pis ce données à 
et 


catholique quant aux--en- 
à la et à la partie catho catholique. 
LL s 
C'est le 28 mai ‘que partira de: 
nnipeg le pèlerinage à Sainte- 
de  Beaupré organisé. pour 


. l'Ouest. canadien. Les pêlerins -arri- 


veront à Montréal. le 30. au matin. 
1Py aura messe à l'oratoire Saint- 
Jobeph, puis visité de 1x ville. Dans 


Jl'éprès-midi, les voyageurs se diri- 
gront vers Québec,-Le soir même, 


- Mhne, Le lendemain; dimanche et le 


i seront aux pieds dé la bonne Ste 


A@tidi, aura lieu le pélerinage pro- 
ne”: dit, avec prédication. spé- 
ale, | 


tion spirituelle de M,. l'abbé d'Es- 
chambault et a réçu l’approbation 


7 Mosseigneurs les. évêques. - 
ne DR Pre 


[| 
t 


F5: À l'hôtel de ville 


veut 


dé manque pas d'intérêt. Il s’agit du 

n — déjà ancien = de détourner 

cours de la Seine et ‘du canal 
Sbringlield, On prétend que de cet- 
#t façon on pourrait utiliser .une 
très vaste région actuellement en 
friehe; Ce projet a déjà été présen- 
té'à Ottawa et n'a pas eu l’heur de 
Dlaire au fédéral: Actuellement on 
.vüüdrait faire ces travaux _comimne 
aile aux sans-travail. 

Un comité a été formé à cet ef- 
fêt, comprenant MM. Hébert, Van 
Bélleghem et Frank Taylor, Ce co- 


Prix 
: Réduits 


{pour votre. Voyage 
du Printèmps 


L'EST CANADIEN 


16 au 30 mai 


e. + «, 

IX DE 
VOITURES DE JOUR 
NAGONS:LITS : TOURISTE 
oi STANDARD 


DS 


Prix légèrement plus élevés pour 
Wagons ou Standard 
” plus du prix ordinaire du lit, 

. +. 
LIMATE DE RETOUR, 
KE 45 JOURS 
en plus de la daté de vente 
ARRETS AUX 
| Stations Fort William et l'Est 
CR 2 | , 


1 0 prix, service des trains, etc. 
voyez l'Agent des billets. 


PACIFIQUE 
CANADIEN 


:À 


_ Er - 2 


\ midi sa 


Le pélerinage est sous la dires: | | 


Thibault; Orchestre, M. W. Fate 

“Lui, Elle et Belle-Maman,” gen- 
fille pièce sans prétention mais ai- 
mable, une étude de vie familiale, 
interprétée par Mme Renée Sainte- 
Marie, Mile Claire Carignan, . Mme 
Louise Thibault, MM. Gilles Guyot 

et Ludovie Patenaude 

te Baiser sur le front”;-comédié 
pleine de réalisme vécue sur le 
front, jouée par Mme Renée Sainte- 
Marie, Mlle Raymonde Marchand, 
MM, Oscar Trépanier, Arthur Glory, 
Henri La Flèche et R.-A.-L. Mercier. 

La Légion Canadienne îmiet äima- 
blement à notre disposition sa fan- 
fare, sous le bâton apprécié de son 
chef, M. W, Cramp. 

Pour avoir votre obole, nous nous 
adressons simplement à votre coeur, 
Votre présence dira votre volonté 
dé prendre une part active à notre 
oeuvre des hôpitaux et la reconnais- 
sance de notre effort. sa 

Vous pouvez vous procurer les 


“billets en vous adressant aux Dames 


Auxiliaires et aux endroits suivants: 

Librairie Kéroack, rue Main, Win: 
nipeg; Electricité et, Radios, Pierre 
Fontaine, avenue Provencher, Saint- 
Boniface; Waldorf Café, Léon Gau- 


Jthier, rue Main, Winnipeg. 


1 Dames Auxiliaires Françaises 
22020 2—— 


Une langue que nos amis 
anglais souhaiteraient pou- 
voir entendre parler 
plus soux souvent 


—At-eours- -%e-Fhiver--dernier, 
#Canadian Co-operative Wheat Pro- 
ducers” donnait une série de con- 
certs à la radio dédiés aux dilféren- 
tes nationalités qui habitent l'Ouest 
canadien. 

A l’occasion du contert pour les 
gens de langue française, la Société 
Saint-Jean-Baptiste de Saint-Bonifa- 
ce, par l'intermédiaire de son prési- 
dent, M: le major Lavoie, envoya 

e lettre de félicitations aux orga- 
nisateurs de ces concerts. 

Ce programme aväit été donné en 
français par des personnes de lan- 
gué anglaise. 

A sa dernière assemblée, l'exécu- 
tif, après avoir entenau lecture de 
la réporise à cette lettre, a tenu à 
ce qu'elle fût reproduite dans la 
“Liberté.” 

Nous donnons ci-dessous le texte 
de cette lettre: 

Lettre de M. Strange 
Winnipeg, Man. 
le 12-mars 1936. 
Major J.-C:-Lavoie, 
Président de la Société 

St-Jean-Baptiste 

Saint-Boniface, Manitoba. 
Cher monsieur, 

Votre bienveillance et votre cour- 
toisie. témoignées par votre belle 
lettre. au sujet de notre conversation 
en français à la radio ont été gran- 
dement appréciées par M. Brocking- 
ton et moi-même. 

TSôovEz assuré que votre bonne ap 
préciation de nos efforts ne pour- 
rait être un meilleur encouragement 
{Pour nous de continuer, 
{en temps, à faire usage de la lan- 

gue française. 

C'est une langue que M. Brocking- 
ton et moi-même admirons sincère- 
ment et souhaiterions pouvoir en- 


tendre parler plus souvent dans ce 


pays, non seulement par les Cana- 


diens d'ofigine française, mais aus- 


si par ceux de langue anglaise. Nous 
| croyons fermement que ceux- qui 


peuvent se servir de déux langues 


feront leur vie plus facilement que 
| ceux qui n'en conhaissent qu'une. 
| Ce serait 


|däns toutes les familles, était obli- 
| gé d'apprendre le f'ançais comme 
rangs ns en de 


|. CITÉ DE ST-BONIFACE 


Des apblicalions en éérit seront reçues 
, le 16 mai 1936 pour la place 


| le ro ri jusqu'à 
e secrétaire Greffier- 


l Trésorier. Sont absolument requises les quafifications waivantes: 


L 
' 
cours de commerce. 


8, CG € pratique de 


3 


1 Di Grade XI ou l'équivalent. 
c: RBMERE an A'rapérience dans un bureau — après un 


la sténographie bilingue, 


i ei 889.25 par mois. Entrée en fonction le 1er juin 1936. | 
' . Pour, plus amples détails, s'adresser à 


E A. POULAIN, 
Greffier et Trésorier 


rt " Li L 2 
Patience 0 


de temps 


une bien bonne chose 
pour notre pays si chaque enfant, 


Ve ÿ a ; 4 Fs WF Fo EAP 
SE pe mi D A OR ME Qi 


1H 


nient, a été magistralement enlevé, 

M. Clélio Hitagliatti que nous vo- 
ÿions —i1 n° y a pas si longtemps — 
comme son petit frère, évoluer en 
“blouse blanche, du milieu des peti- 
tes, a grandi de toutes façons. Nous 
aurions tort de nous en plaindre 
puisqu'il nous prépare. - incessam- 
ment à la réputation de violoniste- 
virtuose qu'il est en train de s'édi- 
fier, Sa Sonate de Beethoven a été 
généreusement - spplaudie.. Est-ce 
par modestie ou excès de besogne: 
Clélio n'avait.pas préparé de rap- 
pel, ce qui nous a valu la répétition 
d'une bonne tranche de sa somate.. 
Son accompagnateur, M. Harry Lei- 
fer, à 16 ans, est déjà un pianiste 
distingué..H n’est pas défendu à nos 
chères couventines de reproduire 
sa valeur artistique. Mais qu'elles 
s'en tiennent là! 


Quant à Mile Helen Berg, ‘elle mé- 
rite une mention toute spéciale pour 
avoir supporté avec autant de bon- 
ne-grâce que de sûreté, trois des 
oeuvres concertantes . du prograni- 
me. Elle. n’étouffe pas le premier 
piano, elle le met en lumière, Elle 
veut qu’il soit seul à l'honneur. Elle 
répond en cela à lesprit de lau- 
teur, mais elle y met tant de discré- 
tion qu’elle attire davantage l'at- 
tention. Ce’ doit être un réconfort 
pour un professeur que de pouvoir 
compter à l’occasion sur ses ancien- 
nés, qui dui perméttent de: la sorte 
de donner à ses programmes une 
plus vive couleur. 


La Cheftaine L. Guyot de la Cie 


piômées de la théorie musicale. 
Pour la classe 1935: Milles Noëlla 
Raymond, Madeleine Bernier, Jac- 
queline Gagnon, Betty Law, Eliane 
Pelletier, June Diamond, Yvette 
Couture. . Pour la classe 1936: Mlle 
Thérèse Thibault. Ont mérité des 
médailles d’argent, Mlles N. Ray- 
mond, Eliane Pelletier, June Dia- 
mond et Thérèse Thibault, Ces mé- 
dailles ont été gracieusement don- 
nées par Miles Gertrude Dubois, R 
Arpin, Alice Mollot. et Cécile Tou- 
pin. 

Nous félicitons vivement cés de- 
muiselles et tous les figurants au 
programme, sans oublier les RR, SS. 
qui se dévouent à l'éducation musi- 
cale de nos élèves de l’Institut et 
nous’ les remercions du fond du 
coeur, . 

Les Guides plaçaient’' les invités. 
Mgr Jubinville, curé de la cathédra- 
le présidait, entouré du R. P. La- 
montagne, nouveau provincial des 
Oblats; du R. P. Recteur du Collège, 
du R, P, Beaupré du Juniorat; des 
RE, PP, Bourque, S.J; Beaupré, S.J., 
Baudoin, S.J., Saaman, SJ. et. M. 


principal de 


l'Institut 
Provencher. > 


Collégial 
V A:G. 


Aux Anciens Elèves 
du Collège 


L'assemblée annuelle de l“*Alumni 
Association” de l'Université aura 
lieu demain soir, jeudi à 8 heures. 


R. 


bâtiments de l'Université, rue 
Broadway. Tous les gradués du 
collège sont membres de l“Alumni 
Association”, puisque notre propre 
liée. 

Il serait donc  désirable 
grand nombre des nôtres se rendent 


à cette réunion convoquée par l’“A. 
luwni: Association.” 


Amicale Marie-Rose 


L'Amicale Marie-Rose et les En- 
fants de Marie sont heureuses de 
emerçier ‘les dames. et. Hes 
ui ont contribué par leùr présence 
au succès de leur partie de cartes. 

Nous désirons aussi exprimer no- 
tre reconnaissance 
donatrices de prix: Mmes -L.-P, Roy, 
J.-C. Davis, Miles Antoiñéette Baril. 
Adrienne Marion, Ursula Muller: 


coinmandes de beignets "ainsi qu'à 
celles ;: qui pour les préparer ent 
supporté le poids du jour et üe la 
chaleur. 

Nous n'aurions 
les Ré 


HOME #4 MRDE spas. eee ie el étudiera 


“ 


iv 


Dussault, OM.L, et le B.:F.' Bruns, 


association des Anciens y est affi-, 


qu'un | 


Wits-Hasue-fliede-M-1es Mons Pro 
de Saint-James,  détédés, 


aux généreuses bert,« 


Un merci cordiai aux dames et | de leur fille, Arlette, avec M. Ralph 
aux demoisellés qui ont placé ‘des | Martel, fils de M. et Mme L.-M.-J. 


garde d'oublier | Boniface, 


Soeurs dont l'hospi- JUN 


RL ER FUTURE 
PR NE Te 


: B'à 14 ans 


VETEMENTS de NUIT 


personnel seulement. 


] Pointures, 
6 à 7%... 


79c. 


8 à 10% 


CREPE PLAT, 38 POUCES 


Qualité supérieure à un prix d'occ 
Pou 
ge | 


Vraie soie! 
doux ou nuances foncées. 
—jupons-combinaisons. -La ver, 


GRANDES SERVIETTES DE BAIN 


Achat spécial. Durables, Epaisses. Ne déteindront pas. : Ra- 
yures de couleurs sur fond faon. Généreuses dimen- "29 
sions, 24x44 pouces. Chacune tu C. 
; Servieites, 3e étage 
GLACE PLEINE LONGUEUR | ne , 


Pour acheteurs matinaux. Convenant pour chambre de bain 
ou porte de chambre à coucher, 
d'une nuance: assortie à votre chambre. 


15 x si ser PT A ET Rte 


3 


| LONGS' CABARETS, SURFACE GLACE 


Ecoulement de 200 cabarets lai- 
Cadres cr peser brillants. 50 
, C. 


Réduction ,remarquable! 
res. 143% x: 10% pouces. 
Jolis et faciles à petoyer - si. 


| | Spécial de 9 h. du matin 
Il DESSUS DE,COUSSIN EN TOILE, 


ll Achat. 
jour.- 
solarium ou boudoir. 


nel ; seulement; 


f 1 seulement. 
joe motte oüts. Styles à deux x pièces. 


-aubainet_- Epaisseur ‘de prin- . 
Fr Jr jolies nuances à dessins mi déc Pour garçons 
e 


: SANDALES ELAN POUR ENFANTS 


; Elan brun doux. Perforées, ce qui les rend tes: Semelles 
en caoutchouc crêpé: Semelles intérieures en cuir. 
ntures 


uelques-uns imprimés pour, broderie Idéal pour camp, 


Rég: 41 et L2S Crépe coton à 


en CREPE SINUEUX 


Une 


+ PAT 59c. 
; Vêtements d'enfants, 2e étage. 


C2 


Pointures, 


11à2 99c. 


Chaussures, 2? étage 


89c. 


mer É rer Pastels 
ro "ét ouses 
49c. 


_ Tissus pour Robes, 3e étage 


Peintutez le cadre non fini 


ce 89c. 


Rayon des Gravures, 4e étage 


‘ Quincaillerie, pris 


Invalides, avec. large bordure: à 


29c. 


Dussault; 2e, hs L. Bétournay. 
Consolation, Mnie E,; Cossette, 
1er prix dewhist, Mme J, Allésia. 
Consolation, MmeJ.-Œ Lavoie. Prix 
d'entrée, Mme G. Gobeil. ‘ 
L] L] . 


Réunion du Cercle d'Etude le 
mercredi soir 20 mai, à huit heu- 
res. Cordiale invitation à tous les 


membres. PR 
M. PAINCHAUD, 
$ . . secrétaire 
———— À 4h 2 de 
Assemblée des contribuables 


de Saint-Boniface 


À l'assembléé’ tenug à l'hôtel de 
ville, le 7 mai, M. F, Eastwood a été. 
élu président; A. Länthier, secrétai. 
re, et E. Bray, trésorier. Le reste 
de l'exécutif sera choisi à la pro- 
chaine assemblée qui aura lieu à 
Norwood; 

F. Eastwood se déclare fortement 
en faveüt du changement-de systè- 
me électoral, ‘projet de l’association, 
qui a été approuvé par les électeurs. 

Les recommandations suivantes 
ont été approuvées: demande d'une 
réduction du minimum; escompte 
spécial sur les comptes d’eau ainsi 
qu'une réduction du loyer pour ceux 


.| qui se servent des puits; que le per- 


mis_accordé pour un terrain de 
jeux près de la rue Archibald soit 
annulé, parce ‘que ce ierrain est en- 
tre des lignes de chemin de fer et 


La réunion se fera à la salle À des dangereux pour . les “enfants, mais 


qu'un autre endroit soit choisi et 
préparé aux frais de la ville, 

Que l'Association approuve Île 
conseil, -qui a refusé d'accepter la 
réduction des secours par le gou- 
'vernement fédéral. 


225 0  — 

PETITES NOTES 
La Société Saïnt-Jean- Baptiste au- 

ra comme par les.années passées, 

son pique-nique annuel à l’océasion 

de la fête nationale des canadiens- 

français, les 26, 27, 28 juin prochain. 
, . . L2 . 


On annonce les fiançailles de Mile 


Hogue, 
avée M. Pierre Hamelin, fils de M. 
et Mme Jos. Hamelin, de Saint-Nor- 


CRE ? 


M. et Mméy J.-E. Grandmont, de 


St-Norbert, annoncent les fiançailles 
Maftel, d a- 
ur À mg Math 9% gari 


M le Dr Hénri Pi de Saint- 
est allé fnire un stage 


ialement les mé- 


a + al 


qe 


mn de 


reviendra dors rénbediiré à 
gne à Saint-Bonijface. 
+ . L 1 

Le Marché Public de Saint-Boni- 
face, rue.Aulneau, s'ouvrira le lun- 
di 18 mai. 

M; Olier Morier, jardinier. bien 
connu, sera à la disposition de $es 
clients Légumes, fleurs et plantes 
de tous genres. 


Tiers-Ordre de 
Saint-François 


. -N. B.— 1: La réunion des Novices 
aura lieu le 3e mercredi du mois, 
20 mai, veille de l’Ascension. 

2: La réunion mensuelle du 6 mai 
était très bien fréquentée le matin 
pour la communion générale, et on 
aurait dit alors, selon un raisonne- 
ment a fortiori 


sa beso- 


trop petite. Seulément; comme vers 
les-7 h. 40 un oräÿe formidable a 
éclaté et que notre’réunion ne com- 
mençait qu'après les exercices du 
mois de mai, les Frères et. les Soeurs 
qui, à cette heure, n'étaient pas dé- 
jà à la cathédrale ont été empêchés 
de venir; et ainsi il s'est fait que de 
tous les novices d’un an les Frères 
seuls étaient présents ‘pour faire 
profegsion. L'Absolution générale a 
été donnée, On y à lü la circulaire 
envoyée par le Père Curé de l'église 
belge à tous les curés et supérieurs 
de communautés du’ Manitoba pour 
les inviter avec un groupe de leurs 
paroissiens à la Bénédietion solen- 
nelle de la Grotte de Lourdes, fixée 
at dimanche 24 inai, à 3 h. de l'a- 
près-midi, afnsi qu'à la Procession 
aux flambeaux à 8 h, du soir, L'allo- 
cution sur la signification de la pro- 
fession et de la remise du crucifix 
était nécessairement très courte; le 
salut avec Te Deum suivait et le 
tout finissait à 9 h: Les chanteuses 
avec l’organiste, Mme André, ainsi 
que Mme Guyot, qui se dévoué tou- 
jours pour rernplacer la directrice du 
chant, Mme Courteau, méritent tous 
nos éloges. 
:3: Les 


fondé ‘sur l'expé-| bé. 
rience, que le : la chapelle serait 


la. Grotte de 


Le grillage du calvaire au-dessus de 
l'entrée sud-est de la crypte est pla- 
cé. La grille devant la Grotte _ est 
prête également. Bientôt: sera his- 
sée et mise däns, sa niche l’admira- 
ble stotue'de plus de 6 pieds de 
haut, On fera alors la photographie 
de toute la grotte en vue d'offrir 
aux  pélerins : 
souvenirs ‘et d'en mettre: } 

daris les journaux quotidiens et h 

donmiadaires de Winnipeg. Tous les 


les cartes postales- 


fidèles qu'on rencontre se a 2e 


+ 


ravaux à 
Lourdes Les lus à 1. sans répit, 


: Ve 


: Spécial BTP RENNES RUN EEE : 


PIPES oN BOIS FACONNEES 


ouvel Faciles à remplir . N 'éteignen fen- 
et Vie remarquable. ner es PAR ne 8 
C.- 


1 5c C2] 25c et l 
Tabacs, Rez-de-Chaussée 


GRANDE CAGE d'OISEAUX VE DER 


où noire avec or, 13 x 10 x 15 pouces. Tablette de des- : 


facile à nettoyer. Un rt de 3 Later L'art 
L Lo» RENTE des spin — Ris 


Jeudl ;. RT , of. 


: Quincaitierie, 3e étage ! s! 
CLUBS DE GOLF POUR ENFANTS 
“Driver”, 2 clubs en fer, 1 sac “Driver”, 2 clubs en fer, 2 bou- 


Eater 69e. Rat vers 139 


COUTEAU DE POCHE SOLIDE 


gg en de, manufacturier. 2 lames et anneau pour cœin- 
Manche cerf. Intérieur cuivre. 


PAT] 3e étage | 
BAIN-MARIE EMAILLE 
Si utile et d'un prix si raisonnable. Email is de bonne:épais: 
seur. Le récipient intérieur contient 1% chopine. 49 cC 
SOA ro ctemutirie Nee di ansibersres . 
| Quisesilierie, qe (vP , 
ETAGERES EN VERRE 
-Aubaine remarquable! Verre plaqué épais avec bord de dévant ï 
façonné.’ Crochets plaqués chrome. Dim. 16 x 14% ë 
or sense ou rares de ge TT 4 
| Quineaillerie, 3e un: y 
JOLI PAPIER-TENTURE ; 
- Assortiment de 10 rouleaux par pièce. . Suffisant. pou s Dis pa? a 
dinaires. : Plusieurs à l'épreuve du soleil et ARE ere “Bon: D 
choix pour toutes pièces. 5 3. 
Chaque assortiment RER DC. & 
È Papier-Tenture, dé =) | 
PAPIER TENTURE à l'EPREUVE du SOLÆIL : 
Plusieurs fouléaux de 256. Semi-garni. Choix ‘attrayant: LA Ù { 
RAS Page ANS ARE. * ARUUU SR # 
Rouleau. RS A ME DONURT SP KE C.: À : 
Bord LP: Spécial, la verge, “Se. ; " 22 ÉPUT. CASS 
ee | APIC Lenture, 1: LU: 


inspiré l'idée, RES PER y, Edgar Roiigoas: marraine, Lucienne 
répandre ses bienfaits sur le peuple | Paul, 6 

du Manitoba, Æidèles et infidèles 26 avril — san Naristtéhonnt. 
pour que tous ne forment qu’un | fille d'Aimé Hébert gt. Albina, Lafer- 
bercail, dont Elle soit la Divine Ber- | rière:-- Parrain, Frédéric St-Ger- 


gère, main; neue ce «a Chartes 


ñ 


CR 
Baptêmes 


3 -avril — Joseph - Maurice - Nor- 
mand, fils de Rosario Rochon æ&t Ma- 
thilda Houde, Parrain, Ernest Ro- 
chon; marraine, Irène Houde, 

5. avril — Edouard-Raymond, fils 
de Jean Nolin et Irène Desmarais. 
Parrain, Alexandre Nolin; marraine, 
Georgina Harrisson. 

5 avril -— Marie-Thérèse-Cécile- 
Lorraine, fille de Firmin Barnabé et 
Emilia Champagne, Parrain, Léo 
Barnabé; marraine, Jeanne Barna- 


5 avril — Blanche:Eveline, fille 
d’Adrien Perrault et Jeanne McDou- 
gall. Parrain, Edouard Perrault; 
marraine, Anna Benoît. 

12 avril Joseph-Ernest-Antoine- 
Thonmias, fils de Thomas Baril et An- 
na Gendreau. Parrain, Joseph Baril; 
marraine, Antoinette Baril. 

17 avril — Marie-Thérèse-Yvonne, 
fille de Jean Vaillant et Alexina 
Lambert, Parraîn, Victor Vaillant; 
marraine, Yvonne Vaillant. . 

18 avril Joseph-Gilles-René, fils 
d'Antonin Savoie et Marie-Jeanne 
Bohémier, Parrain, Louis Savoie; 
marraine, Simone Sicotte. 

19 avril = Joseph-Edmond-Ar- 
thur, fils d'Emery Proulx et Cécile 
Bibeau. Parrain, Arthur. Bibeau; 
marraine, Euphémie Chasle. 

19 avril — Marie-Rolande Simone, 
fille de Joseph Arthur Faucher et 
Alice Tytgat. Parrain, Emile Tytgat; 
marraine, Rosianne Faucher. 

19 avril — Florence-Yvonne-Ma- 
rie, fille de John Sturko et Eugénie 
Veronneau. Parrain, Adélard Léger; 
marrain, Béatrice Veronneau. 

19 avril — Raymond-Adolphe-Jo- 
seph, fils de-Norbert Decloux et Ro: 
sina Chaput. Parrain,-Adoiphe Cha- 
put; marraiwe; Mme Victor Decloux. 

26 avril Lucien-Hubert, fils d'A- 
Taïn Béliveau er Bella Paul, Parra 
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Autrefois de Martel & Dufauit 
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le : . 
: dit de trop est fade et rébutant,” 
* Soignez bien ‘votre 
’ aussi. Evitez les 
tueux : (les 
k: ea Prod À a 
à an -perfectionnement  intelleé- 


| #Tel est. le triste sort de tout A 
[livre prêté, Espoir — 1. Agissez comme si vous 
Souvent it est perdu, toujours il ne vous étiez pas apercue de la 


soeur et enfoyez-lui ur faire- 
part. Si elle l’ignore, au moins 
.… les torts ne seront pas de votre 
côté, 2, C'est le manipule que Île 
prêtre suspend à son bras. Soyez 
- sans inquiétude, je ne divulgue 
jamaïs le nom de mes correspon- 
dants. Vous ‘êtes libre d'ailleurs 
de garder au non l'incognito. 
M.-G: 


: dix émprunteurs, combien té- 
moignent quélque gratitude -ou 
remettent l’objet en bon état? Un 
peut-être et encore! Les neuf'au- 
tres s'a jent aussitôt l’arti- 


POUR LES 
 BELLES-MÈRES 


‘Ainsi, Madame, votre garçon et 
votre fille vont se marier dans quel- 
ques jours et vous allez monter au 

p—. à de belle-mère? 


“Montérf Nutol… Dites descen- 


des affaires les plus intimes du dé. 
nage, donne son avis, critique, s’'im- 
pose jusqu'à ce qu’'enfin le gendre 
ou la bru se fâche et l'envoie pro- 
mener en termes plus où moins po- 
lis. Si la belle-mère restait chez elle 
et se contentait de dire à son fils ou 
à sa fille, quand ceux-ci viennent 
Jui parler de leurs bobos: “Mes en- 
fants, aimez-vous; pardonnez-vous 
vos travers; priez comme je le fais 
moi-même pour voüs, et réglez en- 
tre vous vos difficultés” ça jrait 
mieux. 

—M. le Curé, je suivrai votre ‘a- 


vis. 
Les petits v' 


“1 y a belle-mère et belle-mère. 
J'en suis : , une belle-mère 
peut occuper une place de choix 
dans le coeur de son usine ou de 
sa bru._ 

—Vrai? Aloré, jee D elueler tout 
de suite votre secret, M. le Curé, et 
je vous promets que vous allez faire 
assez d'argent pour décorer toute 
votre église. ‘ 

——{juand, avant leur voyage de,.nc- 
ces, Îles mariés viendront prendre 
le déjeuner rhez vous, vers la fin du 

! repas, entre la poire et le fromage, 
vous leur, ferez,un petit discours. 

—Moi? miais vous n'y pensez pas. 

7". Vous leur direz; avec la délica- 
tesse qu'une femme #âit y mettre: 
“Mes enfants, je vous aime de tout 
mon coeur et je vais vous en don- 
ner ‘une preuve. convaincanté: * Ja- 
mais je ne me mélerai de vos affai- 
res à moins d'y être invitée par 
vous deux. et encore! encore! En 
dehors de ces circonstances excep- 
tionnelles, je me contenterai de 
prier pour vous, Pour m'éviter de 
succomber à la tentation, j'exige as 
vous preniez logement à plusieu 
arpenis d'ici el que yous ne veniez 
me voir qu'ensemble. Mes enfants, 
je_vous bénis !” 

—Vous voulez rire! 

—Je suis Sérieux, très sérieux au 
contraire. Car pourquoi tant de jeu- 
nes ména passent-ils si vite à la 
lune ? Cherchez, et presque 
toujours vous trouverez l'influence 
de la belle-mère. C'est que, sans s'en 
rendre. compte; là belle-mère jalou- 
se son gendre ou sa bru. Elle leur 
en veut de l'avoir süpplantée dans 
le coeur de son fils de sa fille, 
Pour es are qu'elle 
ctoit perdue, elle cajéle son enfant, 
provoque des confidences, sème des 
soupçons, prend parti conire l'enva- 
hisseur, et vous l’entendez murmu- 
rer avec des trémôlos dans la voix: 

“Pauvre petit! chère petite! Ah! le 
sans-coeur | Mets- le donc à sa pla- 
cer 

—C'est bien ça, M..le Curé. 

—Je ne le sais que trop. Et la mè- 
re, oubliant que son fils ou:sa fille 
n'est. plus sous sa* tutelle, s'occupe 


Pas de cheveux, ventre plat, des lu- 
nettes. Vous me croyez sévère, inac- 
cessible aux émotions? Pourtant, 
hier, j'ai été charmé. 

J'ai vu des fleurs, des enfants: la 
couleur et la vie. Et dans ce décor, 
une grand'maman qui donnait une 
leçon de choses. 

—Grand' maman, regarde Îles 
beaux petits minous que nous avons 
trouvés au bord de l’eau, 

—Que c'est gentil! fit grand’ma- 
man, en prenant le paquet “le bran- 
ches de saule dans ses mains. Vous 
avez là des fleurs de saule. 

Est-ce que les arbres ont- des 
fleurs? demanda Jacqueline. 

—Mais oui! Comme toutes les 
plantes du bon Dieu. Regardez bien 
ces fleurs de saule. C'est aussi déli- 
cat qu'une rose. On dirait des épin- 
gles d’or piquées sur la branche au 
petit gaule. Voyez la poussière qui 
en sort, une vraie poudre d'or, Les 
savants appellent cela du pollen. 
Vous êtes-vous jamais demandé à 
quoi cela servait? 

—Non! grand'maman, di le franc 
Michel. 

—Eh bien, je vais vous le dire. 
Tiens, justement, toi Alexandre, et 


tits mingys verts, moins beaux que 
lés autres, Pourtant, ils ne sont pas 
moins utiles que les autres. La pôus- 
‘sière jaune sera transportée par le 
vent et les insectes sur ces minous 
verts qui vont grandir, grossir et 
perter un toupet blanc. 

Dans un mois, les petits minous 
verts -vorit se défaire tout seuls et 
voler au vent. Les petits minous se- 
ront devenus des graines: ces grai- 


des saules, 

Retournez au bord de la rivière 
dans un mois: vous verrez voler au 
vent Îles petits minous, verts et 
blancs. Les minous jaunes, comme 


ceux-ci, Françoise, seront fanés de. 
puis longtemps, : 


TE ONIFIEZ-VOUS 


> à. ” : : H pe 
à 3 a 1 ES EN 
ne , ‘ Et 
É ” a F S Su : : 


Moi, je suis-un-vieux-professeur:- 


toi aussi Bernard, vous avez des pe- |: 


nes vont tomber en terre, et former, 


. à l'intérieur desquelles sont | 


“use €. 
f 
4 


Dern malade doit voir dans ses 


é part privilégiée qui 
le travail qu'il regrette tant, 
2-Un malade doit encore accep- 
ter lu servitude, suite de -l'infirmi- 
té; savbir accepter les soies tout 
aussi bien que de savoir en suppor- 
ter le mañque. 

3—Montrer toujours le plus grand 
calme et la plus grande sérénité en 
tout, vous rappelant que les malades 
du voisinage, ou encore les person- 
nes qui prennent soin de vous, se- 
cs choqués par votre grande viva- 
cité, 

4- Respecter les lois du SILEN- 
CE; dans les hôpitaux d’abord d’u- 
ne manière générale pour. obtenir 
la solitude, et par là l'amour de la 
perfection. — En second lieu, en 
vous taisänt sur tout ce qui vous 
concerne, surtout vos maux et vos 
soutfranees.- 

5—Ne pas perdre l'esprit de pau- 
vreté. — Réduire vos soitis au strict 
minimuin, surtout dans les maisons 
où les religieuses, les infirmiers et 
gardes-malades 6dfft tant à faire, Ne 
laisser aucüne place aux fantaisies. 

6—-Savoir trouver dans son lit de 
souffrance, “le” bon pâturage” dont 
parle le Psalmiste. Y mener votre 
douloureuse misère. . ' 


cuëil gracieux. GR ga eus 

à ce-qu'ils disent. Etre le plus-a 

ble possible aux personnes qui se 

dépensent pour vous. . 
8—Vous dire et vous convaincre 

toujours que le Christ-Jésus ne re- 

gardait pas avec moins d’ 46 


jours -étendu sur-sont grabat, pour 
des raisons à lui seul connues. 


Rediséns bien tous ensemble, 
chers malades: “O mon Dieu, faites 
que je surnaturalise toujours de 
plus en plus toutes mes actions dans 
un silence profond, seul capable de 
mener à la vie de perfection, pour 
que je vive comme vous l’entendez, 
en m’entretenant dans lé sacrifice 
continuel, et que je m'unisse sans 
cesse à vous.” 

Zoël FRECHETTE, ptre. 
=—(Le Messager de S. Michel). 
EE 


* Les faibles femmes : 


Mme Angaur, de. Ffance, dont on 
fêta il y a un an le centenaire était, 
restée veuve à 37 ans. 

“Un bien brave homme, déclara- 
t-elle, et que j'ai bien regretté! Il 
m'a laissée avec cinq enfants que 
j'ai dà élever. 

“Il était -boucher, 
son métier, 


J'ai continué 


ais les bêtes moi- 
même. Et puis, je les débitais. Je 
n'avais pas l'air forte, mais dans ma 
boucherie, aussi bien pour acheter 
aux paysans que pour vendre aux 
i eois Je m ‘en suis toujours bien 


—-Qu'aurait-dit-te nt-Alexandré 
Bérard, qui prétendait que les mains 
des femmes : 


Boîtes de conserves- 
cüisinières 


On ii dé mettfe en vente, aux 
Etats-Unis, des boites de conserves 


des s à conjommer chauds, EËt 
c'est la boîte de conserves elle-mé- 
me. qui fouruit la chaleur, Voici 
comment : 


La boite a un double fond empli 


[de chaux vive. Un dispositif spécial 
.permet, au moment voulu, de faire 


tomber l'eau sur la chaux. Et la 
quantité du tout est calculée de ma- 


Chaleur nécessaire. 


nière à obtenir juste la EE 


7—Avoir pour les visiteurs un ac 


miraculé . auquel il parlait ces. 
termes: “Lève-toi et e”, que 
l'autre qu'il ente laisser tou- 


Un métier dur! Vous 
comprenez, je tu 


és |. 


Dé ouvalié “hat “à "vélet je 


grands. services à l'humanité, a eu 
une vie alourdie de soucis: d'argent. 
1j a même dû s’endetter pour payer 
les’ appareils nécessaires à ses ex- 
périencés et il est mort pauvre, ses 
giorieuses inventions ne lui ayant 
rien rapporté de son vivant. 

Ses distractions sont célébres, Se 
rendant un jour à une séance de l’A- 


cadémie des Sciences, où_il était |: 


professeur, il remarque à terre un 
joli caillou rubanné et s'attarde à 
l'étudier, puis, songeant qu'il va 
être en :rêtard, il tire sa montre, 
s'aperçoit que: lé :caillou est sans 
valeur et le jette à la Seine. Mais à 
la séance un collègue lui deman- 
dant l'heure, il tire de sa poche l'af- 
freux cailloux que dans sa hâte il 
avait confondu.avec sa montre. Un 
autre jour rêvant Slans la rue à la 
solution ‘*’ difficiie” d’un Lg gra 
d'algèbre, il voit devant lui, Ô mi 
ir un tableau noir et M din 
tirant un rghsus de craie de sa 
pére de “A pe r d'X.et x pr 
ution allait se dégager qua e 
tableau noir se-mit à 


le ue _qui“he comprend 
riëñ, co ses calculs mais 
s'arrête bientôt haletant: c'était l’ar- 
rière d’une voiture de livraison qu’il 
avait-pris pour un'tableau noir, 
Souvent, dans l'enthousiasme de 
ses démonstrations, il lui arrivait 
d'essuyer le tableau couvert de craie 
et ik ne tardait pas à se servir du 
même chiffon pour éponger son 
propre “Visage et transformer ainsi 
le grave professeur en un meunier 
enfariné, ce qui provoquait les ri- 
res de son jeune auditoire. 

Ce que j'ainie par-dessus tout chéz 
cégrand savant, c'est sa bonté, “Je 
posséderais tout pour être heureux, 
disait-il à un ami, il me mänquerait 
tout: le bonheur des autres,” (Ce 
bonheur, il s’efforça de l’accroitre, 
donnant’ à l'humanité toutes les ri- 
chesses qui étaient en lui. Quelle le- 
çon pour nous si aisément satisfaits 
dans notre égoisme! 
a 


LE PERROQUET 
DE LA TANTE 
JEANNETTE 


Dans un riche village. d'an des 
plus fertiles cantons de la Norman- 
die, sur le-bord d'une rivière limpi- 
dé et peu profonde, qui court sous 
les saules et les peupliers, s'élevait, 
il y a quelques années, une belle 
maison blanche, dont toutes les-ou- 


| 


rouges et noires, et les murs tapis- 
sés de rosiers mulliflores. Devant 
cette maison s’étendait une pelouse 
entourée de massifs de lilas, d'au- 
bépines roses et de cytises, Une 
grille-de fer forgée, provenant d'un 
ancien château, s'ouvrait sur la rou- 
te, accotée de deux piliers de bri- 
ques, supportant des vases de fleurs, 
et derrière la maison un joli jardin 
descendait doucement jusqu’au bord 
de l’eau. Tout ce petit domaine était 
Quand il faisait beau, 
magnifique perroquet, était apporté 
sur la pelouse vis-à-vis la porte 
d'entrée, 

Jacquot, se pavanant d'un air im- 
portant semblait dire aux passants: 
“C'est moi qui suis maître ici.” Son 
vocabulaire n'était guère varié, car 


vertures étaient bordées de briques. 


Jacquot, 


En 


pensé er ae" comme eux. 
Je suis dans le e 3, et j'aurai 
neuf ans le 14 , Je suis né dans 
le beau mois de la Sainte Vierge. 
J'étudie bien fort pour essayer de 


BF 


a 


j 


saviez coinme je vous méprise!” 
—Vous aurez tretous part ‘égale. 
—Si j'étais pauvre :et que j'allais 


mendier à leur porte, que “diratent- 1 
ils ces ‘neveux? L 
=Ture lure! | 


Oui ture lure, je le sais bien. 
Par un beau dimanche, une de ses 
nièces par alliance, Mme Lopingre. |: 

accoïnpagnée dé ses trois | 
bles filles, vint faire : te + 
Ayant envoyé ces jeunes demoisel- 
les au. jardin, ellé-se mit à causer 

intimement avec sa chère parente.- 
—0Oh, ma chère tante, il vient_de 
tr'arriver quelque chose d’épouvan- 
table. Ma soeur est morte, if y a 
deux aûs, comme vous lé savez et 
Ve rdv vient de mourir; et cet im- 
le 


à Arthur_LAVOIE, 
“Travail que coûte un nid 
L'oiseau n'a pas la-main de l’écu- 


reuil, ni la dent du castor. N'ayant 
que le bec et la patle (qui:n’est pas| 


Sait-on que l'année, 0 


d'homme n’avail pas eu de 
‘dessein. de-réfaire sa fortune, Il me lisemble que le! commence et jee 
laisse sa” fille, unie grande ninñise de inso- | par lé même 


peut servir du vingt-hut ‘ans? 
vis aux calecioenrs. MR SEE 00 6 


L'outil, réellement, c'est le 


Poison lui-rième, sa poi- 


dix-huit ans élevée au couvent, à 
‘Paris, une propre ‘à rien qui ‘n’a 
‘pas mille francs vaillants, et mon 


tenir sous l'eau: pendanl üne 

et demie sans remonter à la surf 

PET Au de botiis NE 
t-on que es 

piano, mises à bout, formeralent, 

peu près un Hi ? 0 WP 


1 =Wotre mari à bien fait. Auriez- 
vous envie d'abandonner la fille de 
votre soeur? 


au nid la in forme 
—Non, mais j'ai trois filles’à ma- 1 male pg hope am le: bee 
rier et on se doit à ses enfants, | 5er de ae er Dh 
—Vos filles sont assez riches pour | pr côtés ? ù be ci 

s'acheter des maris, et cette fille| mur de tous côtés. qu'il arrive: 
former ce cercle. Donc, la maison, 


pourra leur apprendre bien des personne mér irime ct” 
choses qu'elles ne savent pas. sgh le pl pre Perd dirai 
—Mais, en vérité, je ne sais ce que |; souffrance. Le résultat n’est ob- 


mes filles ignorent: elles ont tou- ; 
jours enlboril Le nelle buis 1270 de Et EN PERS pores 


—Tant mieux pour vos filles, mais 
pr qui sait se servir de ses 
ix doigts n'est pas une charge dans 
une maison: ù 
—L’est bien, je sutvrai volée côn- 
seil, je la ferai travailler. 
je 


—Amenez-la moi dimanche, 
verrai bien à quoi elle est bonne. 

Un mois après, M. Lepingre disait 
à sa femme: “Je ne vous comprends 
pas. Pourquoi n'avez-vous$ pas pré- 
senté Blanche à notre tdnte? À quoi 
pensez-vous de contrarier une si 
bonne parente? 4 


—Voyons, c'est l'héritage qui est 
bon et non la tanté; Je ne me soucie 
pas de lui mener cette fille, Elle est 
la plus insinuante personne qui 
existe. Les valets, nos trois filles 
sont déjà fous d'elle. Elle fait avec 
joie les choses pénibles, Je n'ai pas 
encore réussi à la mettre en colère 
ou de mauvaise humeur. Si elle en- 
tre chez cette fér bossue, c'est elle 
qui aura l'héritage. 

—Ne crains rien, 
parente;:. je. plaiderai, - 

On sonna: c'était le docteur. 

Quelle merveille de’ vous. voir, 
dit madame Lepingre, est-ce qu'il y 
a de la maladie chez nous? 
répond . le re fl je 
viens seulement vous prévenir au | 
tre la petite vérole, Vous ferez 
de faire vacciner vos enfants: 

Bah! vous cfoyez? c'est .ung dé- 
pense pour rien. 

—HLommé vous voulez, mais si 
jamais vous voulez vous faire vacci- 
ner, je suis à votre service, dit le 
médecin. 

—Je comprerids, dit M. Lepingre, 
le docteur veut faire ses petites af- 


100 hommes? 11 ne fâut- 
s'étonner qu'il sé trouve * 
moiselles qui coiffeat À pi - 


le et mille fois poussé de la poitri- 
ne, du coeur, certainement avec 
trouble de la respiration, avec pal- 
pitation peut-être. . 

 MICHELET 


tient 240 différents 06? - 


Une Vraie Aubaine 


Pourquoi pe pas profitér de nos “conditions — 
“spéciales de paiement et remplacer” votre 
vieux poële par l'un de ces nouvédux “Poêles 
” Hotpoint” modernes? Lis sont du dernier.cri 
dans tous les détails: Voyez-les aujourd'hui. 


À 


de me ee mn 


+4 


elle n'est pas 


À me ml me de 0e de dre © 


Email à l'énreuve des taches — | Bamatct vCairod’’ 


mn-h Mn enr 7 


D RE 


faires, J'irai rene nana de Sauteville a — é re ai la Su L'or s fe 
Le lendemain il revint tout effra- Ml 


vé. * 

—Ouil c'est vrai! il y a douze per- 
sonnes de mortes à Sauleville,. tout 
le monde se fait vacciner, Il faut 
envoyer chercher lé eur. 

Malheureusement le docteur était 
absent-et ne devait revenir que le 
surlendemain., Et il y avait trente 
malades dans le village. Lorsqu'il 


eus ee ee ee mn ms mm 


{ faut agir en coopération. Il est à es-'| de cette fête. 
: Dép qe 


pour se couvrir dé 
missons. Donc if nous 
eg 4 tr, hon pas des 
tent qu'au. Mañito- 
fertile, fs n'auront 


fau des 
RS 


ch dollars viénnent tous scals 
DE L ‘leurs botirse: mais des cul: 
ë eurs pratiques. et Rd du pas 


hi trabait, niderait :la- population. de 
fotre paroisse, * 

nu Avec an tanneur il nous faudrait 

un cordonnier sellier. 11 aurait de 

Fouvr. plus qu’il ne pourrait en 

faire. Dans chaque maison on ne 


de-chausser tous les quéleurs d’un 
SE Ici des bottes ou des sou- 


1» <a à +4 aürions-nous 


“un moulin à Rnb une ta 
i 


nos jeunes a'auraient plus 4 se tour- 


e dans 48 ans d'ici, si l'on 
reproduit de notnivéau ces extraits 
et comméntaires. gn, D'aura pis à s: 


dire: “Ce n’est pes encore, Jait 15 
| SAINTE: E-AGATHE 


qu'à se croiser les bras et attendre |, 


perron-des | nintes sont gordiatement invités ‘à |: - 
force … U | venir: | nous ‘à 1 d ‘avons lé regrit d’annôncer 

+. Re pe L'Tccins | jorf_ de- M. Joseph. Strebly, 
le, ‘décèdé le dimanche 3 
mai et inhumé le 5 à Sainte-Rose- 
du-Lac. T1 était malade depuis le 


d” CE ne sé nee € 
us pe 8 Pa sk 


ront, le. 17 courant, uné''séance en De ET NT NOR 


l'honneur de Mgr le Curé. "7 SAINTE-ROSE-DU-LAC | 


Noé ariis des puüroisses eavilon- 


DS S—— 
SAINT-LAZARE 


ler mars: : 


Mardi dernier noës avions le plai- M. Joseph Strebly était né à Xan- |: 
sir dé voir au milieu de nous Son |, Lorraine, France, le 23 pre 


Excellence - Sinnoft et Me bre 1873. Venu au Canada à l'âge d 
[25 ans, en 1 il s'établit d'abora | 


L'aiodré einer. avôbat, de la | abbé Desjardins, curé de Russell. : nt le DR 


légale Bernier ét Bernier, se- 
ra à Sainte-Agathe samedi p rochain, 
le 16 mai, de 3 h, p.m. 5h a vu 

11 sera à la disposition de tous 

les cultivateurs qui voüdroht fé con 
sulter à propos de la. £ol d'Arra 
ment - entre cultivateurs ct créan- 
ciers. 


1312 un dé dinde if À 


SAINT-JEAN-BAPTISTE |") 


re et, tont en s'enrichissanit par son | 


. Mois de mai À 

Les exercices du mois de Marie 
ont lieu tous les soirs à 8 h., le sa- 
medi exéepté. M. le Curé explique 
durant ce mois les litanies de la 
Sainte Vierge. La “Petite Maitrise” 
des gärçons, sous la direction de 


trouverait plus au rebut une collec-| M. l'abbé M. Dugal, les élèves du 
don de'bottes et de souliers capable | eouvent et les Enfants de Marie, font 


les. frais du chant. . Les, accompa- 
anatrices sont Miles Ermel Carroll 


écousus ne peuvent pas se | et Helen Owens, toutes deux élèves 


: donner aux ‘“quéteux” car tout. le 
monde vit dé son travail largement, 
€ les “quéteux” sont inconnus, 

Un homme entreprenant qui fe- 

—— pre fe brique prés di village où 

la terre cest excellente poûr cela, fe- 
rait de bonnes affaires. 

: LE BEAU. 

Moulin à farine 

Dans yn pays où le blé pousse en 
abondance comme au Mauitoba, le 
pain. doit être bon et°à bon marché. 
À Saint-Picrre,-nous avons de: is 
l'année dernière un moulin à va- 
péur à trois moulanges i donne 
éntière satisfaction aux cultivateurs. 
Les proprictaires de ce moulin ont 
Vintention de füire placer des rou- 
eaux de porcelaine (système hon- 
grois) tout en conservant les meu- 


Ps actuelles, ce qui leur permettra. 


de: faire une fariae de qualité su- 
péricure, pour l'exportation et en 
tbême temps de donner aux cultiva- 
teurs ln facilité “dé faire moudré 
foules sortes de grains pour l'usage 
de ln ferme, I est probable aussi 
que dans lo ant de d'hiver on 
ñjoutera Leur | À farine, un 
moulin à de la laine. 
Commentaires 


Cét extrait qui a rapport aux aimé- 
Mcrations faites ou ‘à faire en 1888 


enr À 


Pit l'estomac telles à brûlures, 


© Grand P 
ie Anné de 


Li 


186, Avenus PRES 


| du couvent. 


le 28 mai prochain 
A PRIX TRÈS RÉDUIT 


Por FA Le APE Vs PE adressez-vous à 
" : l'Agence de Voyages 


ne HENRI na LTÉE 


Visiteurs ‘4 

M. l'abbé Sylvie Morin,  chance- 
lier__ du diocèse de Gravelbourg, 
Sask., et neveu de°M. le curé S. Ca- 
ron, à passé quelques jours au pres- 
bytère. 

Quelques prêtres  otit égalemetit 
rendu. visite à M. le Curé, ces jours 
derniers. Ce furent MM. les ahbés 
Landreville, A: Laurin, O1 Moûin, 
R. Bélangèr, E, Vinet, T. No-mandin 
‘et A. Beaudfrÿ.' 

Rapport finaniéier 

Un ‘coup d'oeil jeté: sur le rappoft 
financier de 1935 hous convainc 
dela généfosité et de Ja bonne vo- 
lonté des paroïssiens de Saint-Jean- 
Baptiste, Outre ‘les intérèts , payés 
qui s'élevaient à 83,000.00, M: le Cu- 
ré a réussi à rembourser #1,100.00 
sur le ‘capital. C'est vraimeni encou- 
rageani et M. lé Curé doit se félic- | 
ter d’avoir accompli-une tâche bien 
ardue. 

Cinéma. , 


manche, le 3 Sous avio 
ue le assfste tr vues ani- 


Lu que” nous donna M. l’abbé k. 
v 


“Normandin. 11 nous présents la 
du fondateur de TOrdre des Fraïñ- 
ciscaihs et quelqués vues fixes s 
{les “Scouts” et sur “la journée 
l'enfant chrétien” La voix grave 
chaude de M. l'abbé Normandin qéi 
expliquait les vues nous, donnait 
Vilusion d'un, film parlant. T 
ceux qui élaignt présents ont foft 


| l'abbé pour sx représentation. 


| Mhe Atiéé 


Eos sé “#é lit peu à peu et 
té s graduellement. 
sen Mme” n ROUS qu'ittait -cés 


tours Gétermpour, « entrer à l’hôpi- 


èlerinage 


Beaupé, Québec 


| 


Trot retfe sôrée-et-remerchent-M:! tentr un -énumératenr--tdie- linguc 


ll 


| 
t 


| 


lux se TS un — 


| porté autañit d'honneur à l’école de 


| enfant d'Albert Leclerc et Léonard 


| M. John Dupont ‘et Myne Georges 


| Halde au Grand Séminaire de Mont- 


Put 
L chancelier du 
Anpipés g, était passé ici en 1917 iree bâtie et montée. 


dernière fois. 11 n'a pu! M: Strebly a'travaillé- Stirernentt 

Pbather dé remarquer le grand!à l'érection ‘de d'église de Brébeuf, 
changement à Saint-Lazare depuis ainsi. que du éiiétièfe. 11 était mar- 
cette date. guillier-_et pendant plusieurs an- 
Mônseigneur l’Archevêque, en vi- | nées il fut président de la’ Conuhis- 
sitant la salle Desiiarais, a pu cons- enr rc me Tamaeck cave p 
tater qu'elle servait aussi de salle | était respecté de x q e 
pour lé club de badminton, ce qui| connaissaient, très hospitalier et les 
a permis à la jeunesse, comme à l’à-| Pauvres trouvaient en lui un ami et 


ge moyen de s'amuser honnêtement | un père. d 


tout l’hivef, et il s'en est réjoui. Le défunt laiése ‘sx ‘veuve, Mme 
Albert Stre- 
montré très actif tout Fhiver, vient | bly, ‘ et son ‘frère aîné, Sébastien 
dé lerminér un dernier concours | Strébly, à Xanrey, en Lorraine, 

pour ce qu’bn pourrait afipeler le Mme Strebly tient à remercier les 
championnat de Saint-Lazare, pour |amis du défunt qui lui bnt apporté 
les parties simples, un contre un, Le leur réconfort dans sa longue rmala- 


Le <lub de badminton, qui s'est] véuve Strebly,'Son fils, 


résultat est le suivant: 
Le concours de consolation, c’est- 


lée ne pourront pas semer du tout, No: Ÿ 2 ET 
ou au moins très tard. \ . 


Le festival de nbcidés qui a eu 
‘lieu à Binscart, pour les écoles de 
la partie ouest du confté, n'a pas ap- 


Saint-Larare que l'an dernier; ce- 
pendant un premier prix 4 été dé- 


cerné à Mles Marie .Fouilland: et . OR; 
Molly. Selby, et tout les autres sé- Fur tir 
À conds prix dans les séries où l’école | Printemps 


de Saint-Lazare figurait, ont été at- | Are 
tribués à cette école. | SF Ir 
A force de moritrér nos pot 
dents, nous sommes parvenus à ob- 2 _— 
3 “e — 
française pour trois Townships sur e 
cinq., Il était d’abord décidé que | FPurrage % B——— 
nous Wen aurions aucun! Sur M 
Ont reçu le sacrement de Baptème à tante MR 1 8 
durant le mois d'avril: 


Marie-Ruia, née le 10 avril, enfant 
de Placide Prescott et Lucienñë Hu- 
berdeau. Parrain. et marraine, Vic- 
tor Prestott et Rita Preséott. ‘ 

Joseph-Marcel Stéphane, né lé ter 
avril, enfant de Mathurin Léfrañc 
et Gertrude Blouin. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Horacé Blouin, 

Marguerite-Rila,' née le 12 smiars, 


Fiddler, Parrain et marraine, M. et 
Mme Eügène Leclerc. 
Howard-Stanley-Joseph, né Jé-6 
thars, enfant de Gordon Orr et Flé- 
rence -Dopont.-Parrain-etemarraine, 


Dupont, 


Josephi-Edgär Edgär-Damièn, né le 21 a+ 
vril, éüfant de Liohel Chartier et 
Rôüsaliné Aluric, Parrain et marrai- 
ne, Edgar Decelles et Auréliènne Qet 
Chartier, 

Moliné-Marie-Yycane, née le. 21 
avril, enfant de’Lionuél Chartier ef j 
Bosine Alaire: Parrain et marraine, |Oi error rre ls: puits 
Gérer Chartier et Yvonne Cher- PT 
tier, : 


LJ L + 


Miue TAlarie, de Melville, - était 
en pt 3 AR Mme. Lionel 


lle Saint-Bonis 


5 ere dé pe ct soué la direc- | constaté: qu'il n'y ‘avait ir bout 
étc., tout celd eppéret s'il.le faut? |-tion. de M. D. Létourdead, donne-| d’enfoncé..  . : 


| ûr, 
est | drait à Saint-Pierre et alusieurs de 


? ‘Man. et:s'y Lest 
visile {ut de très courte P Ye maria en 1903 avec Marie Faucon- 


nier, Lorraine comme lui et venue 
Blair est un confrère de M. le curé du même village. Aprés avoit été 


l de ‘secti 
réal. Ils furent ordonnés lé même CRT Le “de S'étublie corne 


Jour, le 17 décembre 1910, bien qu'àl fermier et éleveur! à Elksdale { en 
1916. 11 y laisse une bonne Labs 


NES ON SAT NS 4 . : Pour chaque renouvellement de deux, ans (8400), nous rs vod y franco 
à-dire ceux qui ont perdu leur pre- = à , Lois, FE fourni par Les Au ar grd LL] ‘hais, deux des callectiqns Non LL. Z et 4, et en plus, In collee- 
mière partie et qui se sont repris CRUE vs. 6 son &/ à pe, + Son: m4 | .,A toute personne aul envoie #200 pour le nouvel abonnement. #7 
avec d’autres, a ‘été gagné, pour les James Richar( s Ltd nous ndressons franco, aù choix, Danse grec Non 1. 2 et CAES 
femmes, par Mlle Blanche Comeault, Sons di de D + Le ses ja ad 
lère; 2ème, Mme $, Bruce. Pour les lois, EDRICE GRAIN à Fort D sn RTE ER Re F: A . % s ie 
hommes, ler M. Alcide Robert; 2e, |. Prix déchargé à one ou Port. Pre der inquelle pes fa! drone maire yne vous « 
M. S. Bruce, Pour le championnat, PRIX COMPTANTS. À WINNIPEG ‘ À de pda sd s 4 
| pour. les femmes ere Mlle Emilia| , die Mercredi Jeudi Vendredi Sameñ 
Chartier; 2e, Mlle Albina Fulhani. . Mai res à =... ff 7 8 1 Qi 
Ps 7 1 Ge pe TT Q le pad ‘| Nord Ne L_______= 77% 78% 78% 77% | 76% n# 
ne a pr 2 enten vdie di Nord Ne 81 754 76% 76% © 75% . 44 75% 
construction et l’on espère le voir Mo 8.— 72% 72% 72% TN: 70% 74 
‘ Éipommmmienn 08 Y 68% 68% 67% : : 66% 67% 
en marche dans quelques semaines. 5 62% 62% 62 % 61% 60% 61% 
La ‘crue des rivières Assiniboine!NQ & hé 52% 52% 52% 51% 550% 51% 
jet Qu'Appelle n'a pas fait trop de’ Drome 40 T9 434 43 42% 414 42% 
| donumage ni noyé personne, vole net 76% 71  , 71% 76% 75% 76% 
mais plusieurs habitants de la val-|[No 1, Durum 72% 73 72% 72% 70% 72% 
687 69% 69%  - 68% 67% 68% 


146% 145. 145 145 144% 1454 | 
hr 1e ‘ 141 ni 140% 1414 BETTERAVES, Détroit rouge foncé (une ones: Sémera 100 pieds à 
130 140 129% 130% | CHOUX Le danoise (gros paquet). Prod 2 D choux. 
fA2e. 121 121 - -121 __ 1204 1214 | ÉAROFTES Cantenay den lunes en AN SM EE . 
145% JIM 144 143 143% “1444 |e gs, Douces se etes ons Pastel) Bout 19 D 100 ie 
: ‘ ae à vers CT ARRÉS {gros 0 recu Sèmera de a 9 20 pieds. 4. 

4 | pr ps < 22 s0k - 4e COURGES, Vran VD een ile res paquet). Pour 1 12 2 lants. | 
: (Sr Ste fre paquen" 
Ne WA SJ UX  H% 44% x NAVETS, Sû PT ET IE ‘pes: Én. en: | 
4 4 Un Ha Mu 3x | NO 4-COLLECTION DE BOIS DE SENTEUR Spencer 
33% 394 39% 39% 39% #%| + 5 ‘magnifiques nouvelles nuances—Pâquets oréinaires TE 
OPTIONS WINNIPEG - AVAL ANONE, Migne ‘dolr ROM ps Éonce CTEET 2. | 
77,784 186 “11%. . 164 71% Senna Mg. ! faumon. he WHAT J0Y, crên creme | CT [! 
7 | Me 34 À 
78% 79MA% 794 TSMAK T14A4 78% A % 
80. 20% 80% JAN JSHAX 79MA% ENVOYEZ VOTRE ABONNEMENT. AVIOURD' gui +. 

1% HN SIM MY 81 gun | | ve remenee sèront caveréés ete orme TS A 0e norriront 

% ‘34 da Si Si 31% M, ot 5% A. 
30% % 29% 30% ee mme DT | 
Tu: ht ‘ # 


LUE 


14e 141 140% 


408 "40%: 
40%: :«, 41% te CA 


PP Lt APE sin # 
rc pm rat el 


MP AS 


« 


o ue HO 
EG 
L 2 # 


TT DE “ pengresrrpene "1 


nds 


416 


LUS Ÿ O di ir 4 1 Le, 12" L: 
ALT TU | De choix ER s5:00--26.00 Prix de détail pour des marques + 
Loire, Adélard Môntsion. fe, Alice | Bons 9450-4550 suivantes: Quaker Patent, Five … 
PA GRADE IV-—Irène Montagne, An- | Moyens : #3.50—84.00 | Roses, Western Canada Purity, Ogü- 
toiné Dépré, Paul Labossière. Vaches , ni Eydù esekeld, RoMnhong, Ma - « 
GRADE UT := Lace Gamsche, Jot- Bonnes res #325-#150|ple Leaf Mills: 
ce Hoy, A. Besutdrg :: + | Moyennes 2. 82.758900 !|.Le sac de 98 livres __.!:: 82.95 ‘ 
3 à inmirés =: #225-—#250| Ce-prix est pour-le-Manitobe.et la 
Taureaux— Saskatchewan. Pour l'Alberta, il y à : 


Bons |, : #8250--#3.00 une différence de 20 sous de pres 


Ordinaires … #82.00-—#2.25 Alimentation 
2° [Bet pet nt SES Prix 46 Géti Ë 
ar Men: Le tonte 840.00 . 

Ordinaires 4541214 RDS ie panne SU 

_= Vaches et gémissrs à engraisser— | . | ; 

Bonties "1. 1, 2 #00 | un, 

Ordinaires 5—#2.vu | (Prix de détail} he 
bért#” et ut les : En ff Vaches laitières : PAL LA pa Sac de 80 livres 4 53.20 ; 


_Veaux de boucherie 

| BonBs et de choix #5.00-—86.00 

Ordinaires et moysn #2.50—#4.50 
Porcs— 


pige À EX rentre 
Senna 


JE tou faut beaucoup de volonté pour 
obéir, (René BAZIN), : 


le 


ER A FES 1° À 
Bacon de choix—Prime $1 par L8te| Détail ++"Pommes de nouvelles, 


in “gone seb dns à 88,50 ! Sac ‘dor00 dix. PTT IN NN 85 


“ Marcella 


_ Ondulations à Fhuile uÂipbre” 
de po ur #5.00, Garanti ce 
’ e meilleur en ondula- 
tions permanentes, 
h d = À 


Sehericés de Fi éurs et 


Er à un nouvel abonnement ou FETE 
.wotre. abonnement maintenant _ 


Four chaque renouvellement d'un nù (5206), nous nérénsoiix y À var Ja 
la collection N 


! 


Autres ondulations: à partir de 
2.00 | N 


y 


183; Ave: Provencher 
Téléphone: 202 965 
Marcel BESSETTE, gérant 


poste, au choix. deux den eullections. Non 1, 3 -ef 4, on 


to 1  OOLLEOTION DE 


bas re 


RE Te M 
0 % BE VES: demi-1 e et à 
67% 68% 68% 674 68% SETERAVES. demon rot 1 LL 


€ Es, Ch x 
nt Te pd 1 Te Vars RADIS; Déjeuner: français - rm 


Hi, 4 Fc rl Lt NON, ! Danvers GJove jauné, Pour. }5 SURrRSR - Ent GARDEN, feu 

66% 66% 5% 64% 65% LAITUE, Grand'Räpidf, Pour 26 à'25 pieds. riront .de juin aux gelées, "1 ne pieds. 
NAVETS, dessus pourpré (70: à 80 piéds). ‘paquet car 

H% 33% 32% 32 324 NAYETS Mr: LAuses. Gemme Parenuer Me pieris. eus Font des eornichons ; 

20% 20% 30 29 294 |" (09 à 10 pleñs). terne |: frieuk ARE 

26% 26% 265% 26 26% + terctr@nte 277 "+, À D”. ° “À! n 22 


NO 2 —— COLLECTION DE FLEURS ANNUELLES KA 
magnifiques plantes à: floraison rapide / 
32% 32 30% 30% 30% ASTERS, Reine ae 
| l CALIVORNIA POPPY, - Hybrides nou- 
37% 37% 37% 36% , 37% |. veau-prix. 


MATHIOLA, Fleurs odorantes le soir. 


MIGNONNETTE, mélange spécial, Lar- 
ge, odorante, 


36% _1 36%. 36% 35% 36% 2 Rp ; PETUNIA; Hfbr mélangés. 
MY 44% 34%" : 33% 4% D68mOs. Uybri des Ê e  t3 : |coavencir SHIRLEX, Hoüvelles | 
LE 4 32% 31% 3t- 314 -|FLEURS A BORDURES. .|_ nuances, 


36% 36% 36% & 35% 36% IMMONTELL , | ROUVeAU métsnse——" £cènts, flqure Dablia, 
NO 3 — COLLECTION DE LEGUMES D'HIVER 


37% 37% 1%. = à] .._ #14 4: Veuillez ec ds sue, shonmement see 
37% 38 Fu EL à ne “Liberté”. Lavoyes-me tranen los cellentions Mai - 


LE te ce 
Ex un 4 


4 454 die 


tnt. de réduire 
* retirer_ 


en hâte 


fnnnonces à la 


la jeune HAS 


conquête de la 


partaient vers la même heure à 
rsuite .de: buts, identiques. 


fallait faire 


. employeurs éventuels, parfois 
faire la queue sur le trottoir 
tfeñdant l'ouverture des portes. 
pour un posle vacant, il y avait 
nte postulants ou quatre- 
| wi postulantes. 

ussi Jacqueline rentrait-elle, le 


| ir, harassée et 


e elle le disait d'une manière 
“hisson creux sur tou- 


:Piltoresqué, 
te Ja ligne”, 


: * ; Dans ces conditions, la situation 
enait critique, tragique mêmé, 


du Jardinet, 
t de privation 


{ sur les journaux que la fidéle 
, vaillante Annette était allée li 


in, et elle “épluchait” les petites 
[y | 
> «, Puis, ayant relevé la liste des mai- 
Fi où elle croyait avoir le plus de 
/4 ‘chances de faire 
é s, et établi un 


quittait son “home”, 
s'élançait courageusement à la 


oses ne pouvait se prolonger sans 


*feimnie âgée comme Annette que pour 
une jeune fille surmenée et affaiblie 
‘4 me Jacqueline. 
D'autre part, Ja date approchait 
“rapidement de l'échéance fixée pour 
U versements mensuels : qu’il ‘fal- 


m 


au kiosque le plus 
rubrique “Offres” 


agréer ses servi- 
tinéraire ce jour- 
après un déjeuner 


qui manque à leur nécessaire, Puis 


antichambre chez. >.» 


déçue, ayant fait, 


so 


on vivait tittérale- 
s, et un tel état de 


faire à la maison Romain Du- 


amp et Cie. Plutôt que d'y man- 
yduer, là jeune fille eût vendu son 
Mit. et jusqu'à ses derniers 


lètements. 
. AI importait 


est pourquoi, 


pa LE x 
e. familiale 


se 


après avoir mûre- 


réfléchi, discuté avec elle-mé- 
lutié contre son propre coeur et 
ément pleuré ën secret, elle se 
dééjda à,une, démarche, qui.répu- 
encore à ses sentiments: |la 


qu'à ses instincts. | av 


de ignité bourgeoïse: elle prit tous 


les {bijoux qu'elle 


on, et s'en alla héroïquement | que lui tendait le secrétaire, et son 


Une condition sérieuse 


Mme Noë Champagne, de Navan, |émanée de Gaston Duchamp! 
Ont. écrit: “Voilà environ un an 
que j'emploie le Novoro du Dr Pier- 


re @t jp ne puis 


bien que j'en ressens, Je souffrais 
d'insomnie et de manque d'appétit, 
causés par une élimination défec- 
tueuse, Cela me rendait nerveuse et | ét 
… déprimée, Maintenant je dors et je 
mange bien, nervosité et dépression 
ont disparu, j'ai augmenté de quinze 
2 livres et je me sens une toute diffé- 


 rénte personne." 


le Novoro à votre pharmacien car 
nf peut seulemept être obtenu des 
agents locaux. Pour renseignements 


* écrire à Dr. Peter 
2 Company, 2501 
oil 


contre : 


LA 
e 
«i- 
(l 


_SOYEZ UN HOMME FORT... . 


rés comme un trésor de famille. 


ront à leur tour pour les er À 
leurs descendants,” 


pausere Jacqueline. ‘ : 


agree sg comme elle, apportant 
les reliefs de leur aneleñne aisance 
pour obtenir un peu de cet drsent 


l'appel d'un numéro, le sien enfin! 
Une offre brutale et forcément dé- 
cevante,-criée à pleine voix, et À 
laquelle, pressée qu'elle est par_la 
og nécessité, elle, est bien eontrainte de | 


d'acquiescement, Nouvelle attente 
€t paperasseries administratives, qu 
bout désquelles, avec la “reconn 


de banque qu’elle serra jailôusemént 
dans son sac à main, ET 


chaviré et la tfte, bourdonnante, 
mais la consciente satisfaite, Les 
bijoux, les pauvres bijoux sont dé- 


thropie officielle, et Dieu sait quand 
leur légitime propriétaire pourra lés 
racheter. Mais, du moins, la mai- |sans émploi. Mais je dois t'avouer | compense de sa consiance et de son 


vra'exactément, au jour dif, le. ver- 
sement convenu. 


ne qu'elle n'a prêté à aucun mo- 
inênt, Ta moindre atléntion à üñ 


e-ENquÉ EMent Ur£ ruile, la feuillé dy centre meur WE FORTS Malte 
jeune homme qui l’a suivie de loin, |te rigoureuse autour de la jeune fil- Ÿ se dessèche avant les feuilles| *"Porescens), un arbuste ‘légurmi- 
l’a yue entrer au Crédit municipal, |le. \ | XIX pm Lo À à se du. neux d'origine russe, exceptionnel]- 
et, l'ayant attendue, «a  rema “Et c'est de cette enquête, mon A LA RHSCOUSSE! ‘| Vous ‘pouvez aussi chercher je | 1ement rustique et renant à la sé- 
qu’elle en ressortait délestée de la | pauvre vieux, que je l'apporte au- cheresse, à pousse arbustive épais- 
mallette qu'elle y avait apportée. 


vement la tête, quand Jacqueline, $ 

non loin de lui, regagne La rue de Comment. Luil Déjà. Mais sont found no RES OU 

Rennes. Mais il a l'air soucieux et | “Après avoir battu Paris en-tous|©e n'est pas possible!” s'exclama-t- ! 

LL 4 contrarié, et il grommelle entre ses 

ait donc d'agir sans tar- | dents serrées: . 

. de prèndre toutes les mesures 

, et, S'1 y avait lieu, de re- les 

r aux moyens extrêmes. 

élasi ces derniers étaient les 
{ ent encore à la dispo- 
le la pauvre Jacqueline. 


COMITE 
Rs POUR 
ve ani 1 Foi eu. 
7  # h LS ‘4 FL À 


& nues rer Qt rene ds 91 2 
* 


2” : ‘ & 2% . 


4 et 
2 br 


…}. “Si le contraire eût été, je te-don- 
ne ma parole, et tu me feras la grâ- |: 
[ce de croire que je n’eusse pas man-|. . 

=: t'en prévenir, au besoiti par 
he. SEE 
“La meilleure preûve, c'est que, 
sidé- |des changements, que j'augure gra:| 
“fves, s'étant produits dans lexisten: Ft 
ce de la jeune fille, je im’empresse 
Anjourd’hui de-t'en avertir, pour que 
tu prennes, d'urgence, les -décisions 
qui me paraissent s'imposer, , 


à : “Voici exactement où en sont les 
Mariée! Ses enfants! … Hélas! Fchôses. | 


,: “Tu as su, par moi, qu'après avoir 
donné des leçons à domicile, Mlle 
n avait été, pendant près d'un 
n, secrétaire de Danès, le membre 
de l'institut Ayant dû quitter cette 
place pour des raisons que j'ignore, 
elle était restée quelque temps sans 
einploi, ét avait tint par obtenir ün 
poste de confiañice chez un riche 
négociant de”boulevard Raspail, 


“Ce que je sais, en tous cas, c'est 


î 


Hi 


LT or M: qe 


Elle s'était dit souvent: tic 
“Je les porterai : quand fe i 
ariée, et mies enfants les pos 


ff 
sÉif 
. 


388 
a 
3 


“Reviens! Car toi seul es digne! 
d'elle, ét 11 n’est pas de femme ‘au 
moride’ qui soit plus digne de ton.æ 


Fi 
“ 


mourt- Ts : 

. “Reviens, reviens vite, pour 

mous avisions ensemble, car il faut, 

à tout prix, agir sans retard. * 

Fe ami de toujours et pour'tou- 
rs. 


Une heure d'attente - parmi des 


dans. les 085. graves, 
toute Ia 754 om ngée,. 


2 
SRE deb RATS 


“Gaston DUCHAMP," 


Maintenant, la tête entre ses mains, re 

Driation dongait Hibre-cours à ses mr dans les: 
Armes: :: R | !'Timées S , à 

qu'elley gagnait très honorable-} NW pleurait dé dotleur, parce que pa mt er dr Pt 
ment sa vie, et se trouvait contente A te était pauvre, affaiblie et dans les années où Ta pluie fait dé- 
de son sort, RS PRE 111 | faut;'ou s'ils tendent à se ti]; 5 

“Font paraissait done aller pour| Mais il pleurait ;aussi d'admirer] ns le Là DU à due gun PQ sa done gp et Le go 4 
le mieux, et c'est pourquoi je n’a-[tion et d'amour pour l’héroïsme ma |}. mêmes endroits tous les ans og es ar ca rene e À À 
vais pas à t’écrire longuement à son} £nifique dont la jeune fille, depuis lorsque les conditions sont favora- - Pour: détruire, toutes les plantes s e sed! x 
sujet, puisqu'il est universellement | trois ans, avai donné tant de préu-| Lies au fléau. | sut ecnies IT F : 
admis et convenu que, “pas delves. ‘ : f: Il est néc ire d’ î 1 : 
nouvelles, bonnes sonvellést: car} Et il pleurait encore de joie, 4:là sante à D én pour: : net à Nae-intaere ga ap ru : 
j'étais persuadé que nous pouvions,|pensée qu'il allait: se rapprocher | jes pe a Ty eus la t e ei 
désormais, dormir sur nos deux|d’elle, aider efficacement à la tirer Pose A r weÿrd sus mt pou 
oreilles, ” + [de sa: détresse, et, peut-être, — car dité, nes et de conserver l'humi 

“Et puis, tout à coup,-crac! Mile! toutes les heures sonnent, — être : 
Aubin perd sa nouvelle position, et,| admis, à la revoir. , Qurquoi ne té: 
du jour au lendemain, se trouve! cevrait-il pas lui- e la juste. ré: 


dre par un mot ou un’ geste 


nce” de son dépôt, on lui remet 
montant du prêt: quelques-billets 


Et elle s’en rétoufhe, le coeur 


résulter de différentes causes, 
vers. fils de. fer, :ahiment la jeune|. 
:Plante-en s'enfençant. duns la 
tie souterraine de. la tige, où ils : 
nourrissent prineipalement du tissu 

céntre, donnant. souvent une ap- 
parence déchiçuetée à la partie en- 
dommagée, mais dl est rare que la 
tige soit entièrement sectionnée. 
Lorsque l’intérieur de la tige est 


rmais prisonniers de la philan- 


1! s'agit ensuite-de choisir Jes va- 
riétés qui se montrent rustiques et 
qui peuvent résister à la sécheresse 
lorsqu'elles sont établies. : La liste 
des variétés bonñes pour la forma- 
tion brise-vent, et pour la multi- 
plication à prix raisonnables, est 
très limitée, Elle se compose des 
« nie: Cab a 


n Romain Duchamp et Cie rece- 


que -je ne l’ai su que plusieurs se-|abnégation? : ŒIE* 
-maines après, lorsque m'’êst arrivée Un quart d'heure plus tard, les 
ta dernière lettre, me réclamant! yeux encore huïmides, il se présen+ 
plus de détails et de précisions. tait au cabinet de son directeur, et 
“Du coup, je me suis ému, et j'ai] demandait à être reçu pour une af- 
Bu à mener mot-mé ü aire extrémen di 


Et:telle est l'émotion de Jacqueli- 


x ' ver lui-même, I} es 
joard’hui. les résultats  navrants,! : Gaston Duchamp sursauta en jer does rl à PLOREE 
mais. strictement exñcts. tant les yeux sur la carte de visite pouces de la surface du sol, le lo 
: : s au | que lui apportait le garçon de bu: ? ne 
“Lis-moi attentivement et jusqu'au - ‘ ? des sillons du semoir et aux en- 
bout, courageusement, comme un|"4u: droits 
homme. : + 


se atteignant une hawteur d'environ 
20 pieds; Pérable du Manitoba (Ne- 
‘gundo aceroidis}), un arbre indigé 
à tendance quelque: peu 

leuse, atteignant une hauteur d'en- 
viron 40 pieds; le frêne vert (Fra- 
ximus lanceolata), un arbre-$ 
‘ne, à pousse plutôt lente, et qui est 
lui-aussi très résistant à la séche- 
resse; l'orme d’Amérique : (Ulmus 


Lui, d’ailieurs, ne cherche pas à 
faire remarquer. I détourne vi- 


« 


1 peut être en: mai où au commen- 
:. lil, à mi-voix. i LA 1e comme 

pou er a emplal queen | Learn le rot perle. nes ne et PP 
ae ee ne PIE Se Tsieur? se -risqua-t-il à demander| PePlé que lon trouvera le fléau, 


“Cette fois, cela va trop loin. Il 
{ temps que je prévienne Chris- 


k parce qu'il s'enfonce profondément 
tian de ce qui se passe.” “Les fatigues,.les déceptions et les sp i t'ASoi Et tout del 2e ay dut pendant les has Americana), un arbre indigène rus- + 
XVII privations -ont profondément altéré[ "Mais comment done! ou ait chauds et plus secs. Les vers fils de | tique: l'épinette blanche (Picea al- 
k sa santé; Telle qu'elle’-est, à dl'ins-|‘uile.encore, je, vous.prie! répondit | nt dés vers jaunes, lüisants, à | 22). indigène; l’épinette du Colora- 
L'APPEL ATTENDU tant où je t'écris, cette malheureuse | G23t0n, en de te àune corps dur, à mouvements assez | 1° gg pungens); et le ns É, K 
—Monsieur, dit le secrétaire, je jeune”tille fait littéralement mal à | aa pour ui-même M HE, :[lents, Les spécimens entièrement ire { Fe seen tt OÙ: i 
‘n'ai pas ouvert cette lettre parce voir, A h + ; 7 à sata: développés ont environ un pouce de L e Le lui dé ion à ù ine | pas par 3 
qu'elle est adressée non pas à | “Je fonperle savamment, car je Dre que np in ni id > ho longueur, mais on. trouve générale va tel : te nd on ‘que LA us 
“Mansiéur l'ingénieur te A de | l'ai vue, mobil n'y a pas plus de re? C'est à ny pas! resmparole | ment différentes grasseurs ensemble à d ta Subde merde À: oc, 
Medijerda”, mais, à votre nom, et deux heures cp: s CE élan da» d dans le même champ. R ‘+ j . ét i 
eë la mention personnelle |  Paeauteitu de, m'éciniren 4 4 Fuck  - y P Cl Li est très utile de faire des ob- rm “gr ke x" Roites bee 
—Ah! bien, fit Christian Sauvert. plétement:anr se réelle atagtiqn, jé. Î ct d pb er poemes. re Me D sr hd di iren  * rraag À it D sd 
avait en sa pos- L s'empara vivement de la lettre res LOU er Le mr à se SON CNts pers Tu dre À rte fi élite dlétritts, ot Lorna crc À ai Fi 
c ” A J nf i réte j ji t L £ Ü dans 
regard courut du timbre à la sus- | "°ures Au bout d'une dem-heure as Fan + Puies , ds être grandäment réduits sans frais en es = png an Ja 
criptign. | Sn À our 0 En pi mer 1 de ee _|par certaines modifications des pre- | ET een à 15 nai ot das 
Une lettre de France... de Paris crétemenis mais à: éourle distancn, Er un rs tu " Er tiques régulières de culture, Ces - dist jets, il ge et es 
: Cela Lie luixalæemboité le pas. pre er à 8 pourvaiz à mesures sont iodiquées dans ur Libé à , AL à neui 1 
signifiait, évidemment: des nouvel. | “Yai-toutedahord,-ohservé qu'el- Er ai, te. À per Durs feuillet intitulé “Le problème des] Née de peup A8 15 mr 
les -de“Jaëqueline Aubin. le portait un: costume: que’ je l:s- Mais Ps 2 vost voir, mo- | "®:9 la d+ ler dass l'Uueet.qu''Cs- ur hr donnee d très bons 
vous dire tout le Christian sentit son coeur battre | Vais déjà vu il y à plus d'un an, ce t ar dépêche ’an- nada”, que l'on peut obtenir en A Daultats s pit 
lès die, qui,,ehez lune, jeun£ fille de Fr 0e met re 1 mul 208 au og rs veu à ER irrmmite 
Jacqueline, sa fiancée - |dition, n'est’ pas un signe de. pr! SL LIRE PE 2 extension, tère e Fe rs #2" 
jour.” Il ne pensait qu'à cr: Nuit périté,, En outre, elle. tenait. à la .……—Ne:m'avaisetu pas. dit de me hà- l'Agriculture, Ottawa; ou au ‘Labo- La langue n’est pas un 
jour, l’image adorée présidait aux | Main-upe de ces petites boîtes, où L 0? répadis ch di Fu qu ratoire fédéral “de l'entomologie, .… Obstacle au f 
travaux du jeune homme, hantait | les déprésenitants de: commerce en- Ebien..que j'ai _— is pra < er Saskatoon," op EH d'aviculture CRE 
son sommeit et peuplait ses rêves, |ferment-les.-échantillons qu'ils LEque"_ corne is, Je 


qu 


Fahrney and Sons 
Washington Blvd. 
r, 


L'; —'uxhomme fort est précieux. 
Acquéres . des forces et conser- 
vez-les en faisant usage des 
PILULES MORO, ce bon tpnique 


, 


be demiphssans rs Ÿ pe te - ee d 
ILULES MORO 


. 1 souffrait de l'exit qui le main- 
tenait si loin d'elle; il vivait de son 
Ne demandez pas |souvenir, soutenu seulement par 
l'espérance que la séparation, quel- 


it réuni pour toujours à celle qui 
gardait tout son coeur. 

C'est assez dire avec quelle ! fiè- 
vre il attendait, d'une quinzaine à 


utiendre un jour de plus, Et tel! on * 
montrer à la elientèle. Buehtle Novade m'a porn bia asez| Comment Combattre les 


mites 


Parmi les problèmes qui ennuient| de-Bretagne{ét des pri pays 
la ménagère, ik y a celui des mite4} d'Europe indiquent es Gouver- 
rovageant Îles Jainages et leg fourru-| nemenits. et le svicuileurs be prépa- 
res, Pour lutter contre elles, il fautirent activer ‘au six Congrès 
mettre les bons soins et Îà propre:l'mondial d'aviculture qui doit avoir 

té à la base de tout'eftort. HN y Uleu à Leipzig, Allemagne; et qui 

«Comment: vas-tu? questionna!| certaines substances Sera oi lé 24 juillet 
Gastoir, qui l'examinait avec solli-| mais il faut savoir çomn 
citude, ve, où br ! quand les appliquer, sans quoi 
+ rés bien, comme tu peux: voir,|Mites ne s'en soucient guère et con 
el\toi aussi, canne je vois. Alors, | Houent- paiement -“teyr"pguvre de 
si tu veux, parlons d'elle; Car: c'est | d 


“D'ou j'inférai qu'elle faisnit de-Ja }qu 
-présentation, ‘et l'avoue 4 que | long! | 4 
pa hypothèse x me Le le coeur. LEP es-tu arrivé? demanda 
u'une jeune fille aussi fine, æ 4 bése 
ë 4 distinguée, én fût réduite à s'én{ ‘—Ai y a une heure: Le nc 
aller de maison en maison, à esea- toù valise ‘à l'hôtelypreche 
lader. des , disaines d'étages chaque]de la gare, où j'ai retenu unç-cham- 
jour, à sonner à toutes les portes, libre, de faire une toilette ire, 
pour ne recueillir, le plus souvent, let de héler un taxi. et me à 
que des.refus grossiers ou de bru-} 
tales rebuffades! Nou, en vérité, et- 
le n'était pus faite pour un tei mé- 
|tier,-et elle me méritait: pas ‘un tei 
sort! : pa 
“Je la suivis donc tout frémissant 
d'indignation, Elle remon‘'àx la rue 
Fasqu'au , hotlevard Saint-Germain, 
et tourha à ne Je pus: qu'elle 
allait rejoindre la station métro, | 
et j'étais dégidé.à l'y. accompagner, | f 
Mais, pas du füut! Elle traversa là 


Les renseignements-officiels re- 


Qus ‘au Canada et-jes ner pu- 
bliés dans les 7e À Gran- 


e jour, prendrait fin, et qu'il se- 


+ 


que, toujours suivie, à distance par 
ton serviteur, elle monta jusqu'à la 
“Tu comprends peut-être ce :que 
cela signifie: la rue du Le 
mont-de-piété, mon cher allait 
au miout-de-piété! Voilà le fait tra- 
gique, l'horrible vérité! 
“de l'y-ai vue entrer, J'ai attendu 


+ 


A vondre — Graines de trèfle d'o- 
LA 82.75 les cent livres. 
es 


millet cree No t, 
Pre - à re 
[+] - 


MOFFAT 
$2.50 COMPTANT 


\hes FONTAINE & COMPAGNIE | 


Demandez l'évaluateur pour votre 
pacière ice box) ou votre poêle 


Téléphone 201 425 


Peintre — Décorateur — Tapisseur 

Kalsomine-—Imitation d'érable et 
de chêne, linaire Gauthier, 58, 
rue Lydia, innipeg. Nombreuses 
années d'expérience. Prix très mo- 
dérés. Estimation gratuite. Travaux 
en ville et à la campagne. 


À VENDRE—Gros pois à soupe “qui 


produisent beaucoup, se cuisent très | 


bien. 8150 le minot, {o.b., Otter- 
burne, Poche vide, 10c extra. Mai- 
son Saint-Joseph, Otterburne. 


Uné ou déeux chambres meublées. à 
louer. Pas d'enfants. S'adresser au 


no 598, ave. Bannatyne, Winnipeg. 


P.1 


de- poursui 
obicetil pour le Manitoba. est de 


#15,000 et on né:peut dire que ce| 


chiffre soit extravagant, L'institu- 


tion de la Croix-Rouge a amplement |” 


justifié la confiance générale dont 
elle jouit. Elle se montre particu- 
liérement bienfaisante quand il est 
nécessaire d'agir promptement en 
cas d'urgence, - de recueillir des 


de fonds, des aliments, des vétements, 


de la literie, de mobiliser les bon-|.nous 
nés volontés publiques et privées 
en faveur-des nécessiteux. : : 

Les catholiques doivent encoura- 
ger ectte oeuvre qui, dans la distri- 


bution de ses secours, ne fait au-!. 


cune. distinction de nationalités et 
de religions. . 


a 
Chevaliers de Colomb 


Nos félicitations à notre frère J.- 
E. Perras et à tous ceux qui y ont 
pris pürt pour le grand succès de 
“Roméo et Juliètte”. Egalement à 
notre frère le Dr J.-J, Trudel, prési- 
dent du Cercle Molière, pour l’écja- 
tant succès remporté à Ottawa. : 

Li . . 


Que fera-t-on cet été? IL faut l’o- 
pinion de tous. Donc, à jeudi. 
. . 


Notre :frère Jos. Lavoie et Mme 
Lavoie, ont pu ces jours derniers 
quitter l'hôpital. 


2m 
Société des Canadiennes 
Françaises du Manitoba 


La Société des Canadiennes Frati- 
çaises du Manitoba a eu son assem- 
blée mensuelle le mercredi 6 mai 
dans. la salle des Canadiens de nais- 
sance à Saint-Boniface. L'assistance 
était: nombreuse et plusieurs ques- 
tions furent discutées et réglées. 

Nous aurons dans cete mème sal- 
le le vendredi 15 aiai, à 2 h, 30, une 


grande partie de cartes au profit de | e 
nos écoles de, Winnipeg et-Saint-| un 


Boniface, et espérons y voir une 
belle assistance nous encourager. 

Nous avons lé plaisir d'apprendre 
que notre. secrétaire, Mme Horace 
Morier, se rétablit rapidement, et 
nous espérons la revoir bientôt à 
nos côtés. 


Thé de l’Institut des 
Aveugles 


Au thé donné par les dames auxi- 
liaires le 7 mai, au profit de l’Insti- 
tut canadien national pour les A- 


veugles, on avait demandé aux Ca- 
nadiennes françaises de 


Winnipeg 


Conseil Proveñneher ans, chef du parti conservateur et 
Assemblée régulière jeudi le 14. | ancien. maire de Winnipeg, et au 
{9 juin à l’hôtel Royal Alexandra. Il 


À remarquer au nombre des visi- 
teurs, Son Excellence Mgr Sinnott, 
_le Rév. Père| 


L'un ou l'autre style, 56.95 


Pullovers sans manches; vaste assorti- 
ment de styles et nuances. ‘Unis ou de 
fantaisie. Tout laine, $1.09, $1.95, 5295 
et $5.59-; ca ; 


'Pullovers:en laine  rugueuse, col haut. 
Nouveaux quadrillés. Gris, rouille, mar- 


de leur offrande. 


A souligner aussi le geste Fe con- 
sul mag ont ÿ et Mme Bielinski -qui 


firent une precis offrande. 


Honorés par l'Université ron et bleu. $L95 
du Manitoba “The Glengair,” puliérek importé, col 
V. Nüances marne gris et faon. Full- . 


: fashioned, tricoté en forme. Deux poches, 
| rendus par deux hommes publics, 5 

l’Université du Manitoba, à sa séan- 
ce publique de convocation qui ‘a 
lieu aujourd’hui, conférera des de- 
| grés honoraires à W. Sanford ÆEy- 


| Dr Charles Camsell, d'Ottawa, sous- 
ministre des mines. 


Le parti conservateur 
au Manitoba 


#;;° 


| 
1 
| 
| 
| 
| 
En pes a ES pour services 


sin—et faciles à balancer. 
L'exécutif provincial du, parti 


conservateur est corivoqué ‘pour le 


MacGregor Par, clubs en bois, $3.95. 


JE Ent dus de Win MacGregor Par, clubs en fer, $3.95. 


nipeg et cinq de chacune des autres 
circonscriptions. La question de la 
direction du. parti est l’une des 
principates à l’ordre du jour. Il n’est 
pas certain cependant que M. San- 
ford Evans se retire. 


ee + 
La préparation des desserts 
au lait 


Les savants modernes qui ont 
étudié à fond la question des ali- 
raents et de la nutrition sont d’ac- 
cord à dire que le lait fournit plus 
de choses au corps humain que tout 
autre aliment et ils prétendent qu'un 


WINNIPEG 


ant devrait consommer au moins 

inte de lait par jour . et une 
grande personne environ une cho- 
pine, La ménagère écenome prend 
en considération les différents mo- 
yens d’apprêter et de servir ce pro- 
duit domestique si utile. Elle cal- 
cule, par exemple, la valeur nutri- 
tive d'an pouding au lait par com- 


paraison à son bas prix; elle appré- 
cie le fait que la plupart des des- 
| 


de fécule, de lait caillé, de céréales 
de crème cuite, de desserts en we) me ordinaire ou à là crème cyite. 


Une main de trente-six millions! 


serts au lait se préparent aisément 
et promptement avec des matériaux 
qu'elle peut se procurer 
temps de l’année, 
“Desserts au lait” est le titre ap- 
pliqué par la Division de l'industrie 
laitière et de la refrigération au bul- 
letin de la ménagère No 1, publié 
par le Bureau de publicité et d'ex- 
tension du Ministère fédéral de l'A- 
gricültüre, Ce titre “Desserts au 
lait” fait ressortir la valeur nutri- 
tive de ces desserfs au lait; il ex- 
plique que le lait est lé principal in-. 
grédient employé dans leur prépa-!| 
ration, et l'on sait que la'science 
moderne a établi que le lait ést un 
aliment indispensable pour l’hom- 
me. On trouvera dans ce bulletin 
deà instructions culinaires écrites 
en langage simple et faciles à com- 
prendre, äinsi que de: nombreuses 
receties sous les entêtes de desserts 


« 


en tout 


Hommes. 
d'Affaires 


Arrêtez chez 
Perth en vous 
rendant ‘à 
bureau. 


votre 


Jour pour 


Nettoyés et remis 


00 


,|les, de soufflés et de tartes à Ta crè- | 


est] 


Effet: 


, 52.50, 


D'Avancel. £ Nous attirons votre Attention sur AE Clubs de Golf 
MacGregor 


Et ces clubs méritent votre considération à tous points de vue. 


Bois et Fer 


Bois sale. $6.00, $7, 


Fer “Pacemaker”, #5. 00, $6.00, ‘88. 50. 


Tous les clubs peuvent être recouverts d’un rabat à la tête pour $1.50 extra. 
| : ‘ Articles de Sport, 3e étage, Hargrave 


#T. EATON Co. 


CANADA 


SOUMISSIONS POUR CHARBON 
ES soumissions cachetées, adressées au 
soussigné et portant en suscription sur 


seront reçues 


LP Î 
‘ | heure PR a le mercre mai 1936, 


ur la fourniture du charbon 
édi et cu expérimentales. du 
og dans les provinces du Manitoba, 
de la Saskatchewan, de l'Alberta et de la 
Colombie-Britannique 


mission auxquelles sont annexées les s 
cifications et conditions en s'adressan à 
l'acheteur du ministère des Travaux pu- 
blics, à Ottawa, à l'architecte résident ré- 
gional, Winnipeg, Mañ:, à l'architecte rési- 
dent régional, egina, Sask.., à l'architecte 
résident, régional, Calgary, Alta, et à l'ar- 
chitecte résident rég 1, Victoria, C.-B. 


On ne tiendra compte que des soumis- 


sions qui seront faites pm les_ formules.| 


fournies per le ministère et én conformité 


des spécifications et cntqus ninmé: 
RE ministère se réserve le droit d'exiger 
relles. 


de l'adjudicatairé un dépôt de garantie ne 
dépassant pas 10 p. 100 du montant de la 
soumission, pour assurer la bonne exécu- 
tion du contrat. 
Par gré. 
+ SOMERVILLE. 


Am ” Secrétaire 
Ministère des Travaux pÜüblics, 
Ottèwa, le 29 avril 1936. 


L. MATILE 


25 ans d'expérience 


s 

U 

U au pias bas prix T 
8 Vente de montres et bijoux À 
: 214; ave.-Grahom à 


# 
1 
4 
0 
L 


, finis avec double PA Banc à l'en- 
co ure,- zipper pleine longueur. 58.95 ù 
Coüpe-vent drap Grenfell. Pesanteur 
légère, mais à l'épreuve du vent et de la = 

_pluie._ _Zipper_ pleine longueur. 810.00 : = 
Chemises en broadeloth. Col. à même. 
Blanches ou de couleurs, $1.00, 


Chemises de .flanelle, grises ou faon. 
Chemises en flanelle plus. 
‘ se. Grises ou biscuit. Mr: 17 Ouent 


Chemiserie pour hommes, 
F The Hargrave Shops for Men, 


Construits avec précision—d'un joli des- 
Vous“apprécierez leur équilibre parfait et leur. exactitude au jeu. 


On peut se procurer 2 formules de sou- 


_ Chapelle Funéraire "BARKER 
124, RUE DONALD, angle Broadway 
Téléphone 23 515 


popeline dou- 


51.50, 


dr 


» 


1 


50, $10.00, s15.00. 


Leghorns AUS 
barrés 


ASSURANCE Seuls 1911 
ue . Agence de voyage 
362, rue Main. Tél. 93 444 


L4 
Café WALDORF 
RESTAURANT FRANCAIS 
144, rue Main 
L'unique restaurant français 
où l'on.trouve nos moeurs et l'atmos- L 


L.-H GAUTHIER Prop. 


